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Le président de la République,
Abdelmadjid Tebboune, a affirmé avant-

hier que l'Algérie avait réussi ces
dernières années à reprendre la place qui
lui sied et sa voix est aujourd’hui audible

aux niveaux régional et international
malgré les velléités hostiles. Il a assuré

qu’elle vit aujourd’hui «une révolution» en
termes de développement, nécessitant
d'éliminer la bureaucratie et d’accélérer
la cadence de travail à travers le recours

aux moyens de réalisation modernes. 
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2ASSASSINAT
DE DEUX ALGÉRIENS
À LA MECQUE
Les précisions de l’Office
du pèlerinage

L’OFFICE national du pèlerinage et de la
Omra (ONPO) a assuré, hier, dans un
communiqué que toutes les procédures
nécessaires en rapport avec le crime qui a
coûté la vie à deux ressortissants algériens
en Arabie Saoudite ont été lancées en
coordination avec ses services à Djeddah
et l’agence de voyage «Anouar Sabah».
«L’ONPO et le consulat général d’Algérie
à Djeddah suivent les résultats des
enquêtes et toutes les procédures liées aux
deux victimes», précise le même
communiqué. La police des Lieux saints a
confirmé l’arrestation du suspect,
déclarant dans un communiqué que  le
suspect de nationalité algérienne a
poignardé deux pèlerins de la même
nationalité dans une chambre d’un hôtel,
ce qui a entraîné leur mort. L’assassin, âgé
de 32 ans, qui était hébergé dans la même
chambre avec ses victimes, a été arrêté par
la police saoudienne. Le mobile de cet
odieux crime, commis à l’intérieur d’une
chambre de l’Hôtel «Séridji» dans des
circonstances floues, reste encore inconnu.
«La police du gouvernorat de la Mecque a
arrêté un visiteur de nationalité algérienne,
accusé d’avoir mortellement poignardé
deux visiteurs de même nationalité à
l’intérieur d’un hôtel avant de prendre la
fuite», a indiqué le communiqué, diffusé
par les services de police de la ville
saoudienne qui précisent en outre que «le
suspect arrêté, a été présenté devant le
procureur général». Le président du
Syndicat national des agences de voyage,
Nadir Belhadj Mostapha avait précisé, au
Jeune Indépendant, que selon les
informations en sa possession, l’agresseur
souffre de troubles psychiatriques. Il s’agit
de Wael Dj, habitant la cité Boudaraa
Saleh à la périphérie Nord de la ville de
Constantine.

Lynda Louifi

CHUTE D’UN BUS DANS
UN RAVIN À TIKJDA
10 morts et 35 blessés 
DIX PERSONNES ont trouvé la mort et
35 autres ont été blessées lorsqu’un bus de
voyageurs a chuté vendredi après-midi,
dans un ravin sur les hauteurs du mont de
Tikdjda dans la wilaya de Bouira. C’est ce
qu’a indiqué la Protection civile dans un
communiqué publié sur sa page Facebook.
Le bus qui transportait des visiteurs en
excursion dans du mythique mont de la
Djurdjura a fait une chute de 150 mètres
dans un ravin sur la route nationale 33
dans la commune Al Asnam, faisant selon
un premier bilan 10 morts et 25 blessés.
Originaires de Bordj El Kiffan dans l’Est
d’Alger, les morts étaient âgés entre 5 et
75 ans tandis que les blessés sont âgés en
5 et 76 ans. La protection civile n’a pas
précisé les causes de l’accident, ajoutant
des équipes de sauvetage spécialisées ont
été dépêchées sur place dont plusieurs
ambulances. La gendarmerie et la police
se sont rendus sur place pour porter
assistance aux éléments de la protection
civile et déterminer les causes de ce
drame. Suite à ce drame e Président de la
République,
M. Abdelmadjid Tebboune a présenté ses
condoléances aux familles des victimes.
«Résignés à la volonté de Dieu…Notre
cœur est attristé par le terrible accident qui
a coûté la vie à des enfants, des femmes et
des hommes à Tikjda. Je présente mes
sincères condoléances aux familles des
victimes, que Dieu ait leurs âmes et
souhaite prompt rétablissement aux
blessés. A Dieu nous appartenons et à Lui
nous retournons», a écrit le Président de la
République sur son compte officiel
Twitter.

M. D.

L’ENTREPRISE pétrolière et gazière algé-
rienne, Sonatrach, a enregistré 35 nou-
velles découvertes d’hydrocarbures durant
la période 2020-2022, dont 34 découvertes
ont été effectuée par la compagnie elle-
même. 
Lors de la célébration de la nationalisation
des hydrocarbures, la compagnie pétrolière
a mis en avant ses nouvelles découvertes, à
savoir le gisement de pétrole dans la région
de Sabaa dans l’Adrar, dont le volume
pourrait atteindre plus de 150 millions de
barils, selon les estimations. Cette décou-
verte est la première dans la région depuis
1994.
L’entreprise a également découvert un
gisement de gaz à condensat dans le réser-
voir de Lias Carbonaté (LD2) dans le bas-
sin de Berkine, avec un volume estimé
entre 100 et 340 milliards de mètres cubes
de gaz à condensat. D’autres découvertes

de pétrole ont été effectuées au niveau du
périmètre de Touggourt, avec un gisement
estimé à hauteur d’un milliard de barils, du
périmètre de recherche Zemlet El-Arbi,
dans le bassin de Berkine, ainsi que d’une
découverte de gaz à condensat dans le péri-
mètre de Hassi R’mel.
Sonatrach a en outre confirmé l’importance
des réserves dans le domaine du pétrole
brut et du gaz, suite aux résultats positifs de
ses tests de production dans les puits d’ex-
ploration dans le périmètre El-Ouabed,
situé dans la wilaya d’El-Bayadh à environ
158 km à l’ouest de Hassi R’mel et un puits
de délinéation dans le périmètre Touggourt
Est I (Nord du champ de Hassi Messaoud).
Actuellement, la production globale du gaz
naturel dépasse les 130 milliards de m3,
dont plus de 50 milliards de m3 est destinée
à l’exportation. Quant à la capacité de
liquéfaction, elle est estimée à plus de

30 milliards de m3 par an, avec l’existence
de quatre complexes de liquéfaction. Sona-
trach entend augmenter ses capacités de
production. 
En effet, dans le cadre de son plan d’inves-
tissement à l’horizon 2026, Sonatrach a
tracé un important budget de 40 milliards
de dollars, qui comprend des investisse-
ments dans l’exploration et la production,
avec l’objectif d’augmenter la production à
court et moyen termes, et de préparer un
portefeuille de projets futurs, notamment
pour le gaz naturel, selon le PDG, Toufik
Hakkar. Lors de sa visite à la Foire de la
production algérienne (FPA-2022), Le pré-
sident de la République avait instruit les
dirigeants du groupe d’augmenter la pro-
duction pour «atteindre un volume de 100
mds de m3 de gaz destiné exclusivement à
l’exportation».

Rim Boukhari

HydROcARbuReS 

35 nouvelles découvertes

Le premier projet est relatif
à l’exercice du droit syn-
dical en Algérie, alors que

le second est lié à la loi de la
prévention des conflits en
milieu du travail et à l’exercice
du droit de grève. Ces deux
textes suscitent, en effet, depuis
quelques temps des contesta-
tions de la part de plusieurs
organisations syndicales, qui ne
cachent point leurs inquiétudes
sur l’avenir de l’activité syndi-
cale au sein des organismes et
entreprises publiques et pri-
vées.
L’OSRA, qui attend toujours
un agrément de la tutelle, se dit
concernée directement par ces
projets et  ne peut rester sans
réaction devant ces atteintes
aux acquis sur les libertés syn-
dicales et se joint à la mobilisa-
tion syndicale générale prévue
le 28 février 2023 par la Confé-
dération syndicale algérienne
(CSA)», selon les termes de
son communiqué. Selon ce
communiqué, signé par son
secrétaire général, Ahmed
Badaoui, l’OSRA se déclare
solidaire avec les syndicats
autonomes de la fonction
publique, pour la défense des
libertés syndicales, le droit à la
grève ainsi qu’à la création de
syndicats de retraités.
«L’OSRA voit dans ce projet
une atteinte aux libertés syndi-
cales les plus élémentaires et de
l’exercice libre de l’activité
syndicale, ainsi qu’au droit de
grève», explique le même
document, ajoutant, qu’»après
lecture du contenu des deux
projets de loi relatif à l’exerci-
ce du droit syndical et le droit
de grève, nous avons constaté
que ces projets de loi annule-
ront probablement et remplace-
ront la loi 90-14 du 2 juin 1990
relative aux modalités d’exerci-

ce du droit syndical». Ces pro-
jets, souligne l’OSRA,
devaient, à l’origine, s’inscrire
en droite ligne avec les exi-
gences de la nouvelle conjonc-
ture définies et consacrées par
la Constitution du pays, en
l’occurrence l’instauration de
la justice et la stabilité sociale,
le respect des libertés et des
droits fondamentaux du tra-
vailleur en particulier et du
citoyen en général.
«L’adoption et l’application de
la nouvelle constitution de
2020 a nécessité la refonte
d’une multitude de textes légis-
latifs et la révision de nom-
breuses pratiques dans les dif-
férents secteurs, notamment en
matière d’exercice du droit
syndical et du droit de s’organi-
ser librement pour la défense
des intérêts des fonctionnaires
et des travailleurs», ajoute le
communiqué.
Ces nouvelles dispositions
contenues dans ces deux pro-
jets de loi, affirme l’OSRA,
étaient censées obéir à un souci
d’adaptation à la constitution,
aux différents traités internatio-

naux paraphés ou signés par
l’Algérie d’une part et d’autres
part, à consacrer de manière
irréversible les droits humains
et le respect des conventions de
l’Organisation internationale
du travail (OIT) ratifiées par
l’Algérie, notamment la
convention n°87 sur la liberté
syndicale et la protection du
droit syndical, ainsi que la
convention n° 89 sur le droit
d’organisation et de négocia-
tion collective.
Le secrétaire général affirme
que ces deux projets de loi sont
venus au moment où l’OSRA
s’attendait à «une plus grande
ouverture d’esprit et un plus
respect des droits humains,
notamment syndicaux, et en
particulier l’abrogation de l’ar-
ticle 02 de la loi 90-14, permet-
tant aux retraités d’avoir le
droit de créer leur propre syndi-
cat comme c’est le cas pour
l’Union générale des tra-
vailleurs algériens (UGTA) et
comme le permet la législation
dans beaucoup de pays à tra-
vers le monde».
L’OSRA estime, de ce fait, que

les retraités considèrent qu’ils
sont directement ciblés et visés
par les précisions faites dans
cet article qui est en contradic-
tion avec les lois de l’OIT, ainsi
qu’avec les articles de la
constitution de 2020. 
OSRA, relance son appel au
président de la République,
pour «l’application et le respect
de la constitution par les diffé-
rentes institutions de la Répu-
blique et appelle tous ses adhé-
rents à défendre leur droit à la
création de leur propre syndi-
cat, en se joignant à cette mobi-
lisation par tous les moyens
pacifiques qu’ils jugeront utiles
et efficaces». Pour rappel,
après plusieurs semaines d’ap-
pels sans écho pour le retrait
des deux avant-projets de loi
relatifs aux modalités d’exerci-
ce du droit syndical et à la pré-
vention et au règlement des
conflits collectifs de travail et à
l’exercice du droit de grève, les
syndicats autonomes passent à
l’action avec l’annonce d’une
journée de protestation nationa-
le le 28 février prochain.

Lynda Louifi

pROjetS de LOi SuR Le dROit SyndicAL

l’osra se joint aux syndicats
autonomes

L’Organisation syndicale des retraités algériens (OSRA) se joint aux syndicats autonomes de la fonction
publique, ainsi qu’à l’UGTA, qui ont clairement été très critiques sur les deux projets de loi soumis

par le gouvernement et examinés actuellement au niveau de l’APN.
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DANS l’objectif de protéger la production
nationale, fortement concurrencée par les
produits importés, mais aussi pour éviter
l’importation tous azimut, l’Algérie a
adopté une politique de restriction des
importations. Une mesure qui ne doit pas
se faire au détriment de la satisfaction des
besoins essentiels des citoyens.
C’est ce qu’a affirmé le président de la
République, Abdelmadjid Tebboune,
lequel est revenu sur des pénuries consta-
tées sur le marché, la hausse des prix de
certains produits, mettant surtout en garde
contre la spéculation. 
Lors de son entrevue périodique avec des
représentants de médias nationaux, diffu-
sée vendredi soir sur les chaines de télévi-
sion et stations de radio nationales, le Pré-
sident de la République a souligné que la
rationalisation des importations, comme
affirmé à plusieurs reprises, ne doit pas se
faire au détriment des besoins du citoyen,
affirmant que «les pénuries sur le marché
étaient inacceptables compte tenu de la
disponibilité de la production locale et de

l’autorisation de l’importation». «Les
engagements de certains secteurs de déga-
ger des montants à travers la limitation des
importations est une mesure excellente,
mais à condition de ne pas créer la pénurie
sur le marché», a précisé le Chef de l’Etat,
lequel a indiqué que la substitution des
importations doit intervenir une fois l’aug-
mentation de la production locale, sa dis-
ponibilité et sa capacité à couvrir les
besoins est confirmée. Chose qui requiert,
a-t-il poursuivi, le recours à la numérisa-
tion de la gestion. 
Notons dans ce sens l’adoption de la ratio-
nalisation des importations dans plusieurs
secteurs d’activité. Une mesure qui a été
accompagnée par des mesures visant
l’augmentation de la production. L’on cite
la filière du textile et cuir qui a enregistré
un recul sensible en matière d’importation
durant l’année 2022. Le nombre d’impor-
tateurs a, faut-il le signaler, aussi reculé
compte tenu de la politique de contrôle et
de réduction des importations, adoptée par
le gouvernement dans l’objectif de réduire

les importations à tout va, responsable
notamment du transfert illicite de devises
par la surfacturation, ce qui nuisent à la
production nationale. Le nombre de socié-
tés exerçant dans le domaine de l’import
en Algérie a, en effet, fortement diminué
en 2022. Elles sont passées de 37 851
entreprises importatrices à seulement 13
945, selon le bilan annuel du Centre natio-
nal du registre de commerce.
Le président de la République a en outre
évoqué le phénomène de la spéculation à
l’origine de l’absence sur les étals de plu-
sieurs produits de bases, les mois passés,
rappelant les mesures coercitives prévues
dans la loi relative à la lutte contre la spé-
culation illicite qui peuvent aller jusqu’à la
perpétuité. Le but étant de garantir la dis-
ponibilité des produits, notamment de
bases, pour les citoyens. «La protection du
citoyen est une question fondamentale», a
signalé le président, mettant en garde
contre l’exploitation politique de la pénu-
rie. «Ceux qui exploitent les vivres des
citoyens à des fins politiques, paieront très

fort le prix», a mis en garde le Chef de
l’Etat.
M. Tebboune a également rassuré que la
production locale de la majorité des pro-
duits essentiels était suffisante, citant
l’huile de table dont la production dépasse
de trois fois les besoins réels du marché, ce
qui laisse penser que la survenance d’une
pénurie est «nécessairement préméditée».
Pour ce qui est de la hausse des prix de
certains produits, il a expliqué que la pénu-
rie due à la spéculation n’était pas la seule
raison derrière la hausse de certains prix,
relevant l’existence d’autres facteurs, tels
que la rareté de certains produits hors sai-
son ainsi que les intermédiaires dans le
processus de distribution.
Sur un autre volet, le président de la Répu-
blique a fait état de mesures qui seront
prises prochainement à l’encontre des per-
sonnes qui thésaurisent leur argent, lançant
un appel pour le placement de ces fonds
dans les banques ou leur investissement
dans des activités économiques officielles.

Lilia Aït Akli

ReStRictiOn deS impORtAtiOnS

pas au détriment du citoyen

Lors de son entrevue pério-
dique avec des représen-
tants de la presse nationale,

diffusée sur les chaînes de télévi-
sion publiques et privées et la
Radio nationale, le président de
la République a réaffirmé sa
volonté de construire une «véri-
table démocratie», estimant que
les réformes entreprises ces der-
nières années avaient permis à
l’Algérie de «retrouver la place
qui lui sied». Aujourd’hui,
«l’avis de l’Algérie compte et sa
voix est audible aux niveaux
régional et international», a sou-
tenu le Président Tebboune.
La véritable édification de la
République algérienne a déjà
commencé et le peuple est
aujourd’hui «souverain» et «il a
son mot à dire», a ajouté le prési-
dent de la République, appelant
les Algériens à «croire en les
capacités de leur pays».
Le Président Tebboune a, par
ailleurs, mis en garde contre «les
milieux hostiles à l’Algérie qui
refusent la vérité et la défense des
opprimés», soutenant que l’Algé-
rie «n’accepte pas ce qui se passe
dans le monde actuellement», de
même qu’elle rejette les «agen-
das» auxquels elles ne participent
pas. Et d’assurer que «nous
sommes à l’affut de toutes tenta-
tives ciblant le pays». Les parties
souhaitant attenter à l’Algérie
s’efforcent de le faire «de l’inté-
rieur», en exploitant quelques
citoyens algériens qui «ont vendu
leur patrie et prêté serment de
fidélité à des ambassades étran-
gères», a-t-il souligné.
En effet, la tâche de cibler l’Al-
gérie depuis l’extérieur demeure
ardue, eu égard à la force et à la
résilience de notre pays face aux

situations de crise, a expliqué le
président de la République.
«L’Algérie est visée de toutes
parts car c’est un pays qui n’ac-
cepte pas la soumission et le
citoyen algérien est fier de son
Etat qui avance la tête haute
parmi les nations», a-t-il soutenu.
Affirmant, dans un autre contex-
te, que la presse était «un puis-
sant outil d’ancrage de la démo-
cratie et de lutte contre les tenta-
tives ciblant l’Algérie», il a appe-
lé les journalistes algériens à
«s’imposer» et à démasquer les
tentatives d’exploitation orches-
trées depuis l’étranger.
En outre, le chef de l’Etat s’est
engagé à mettre en œuvre les dif-
férents projets qu’il a promis au
peuple algérien, rejetant, par la
même, «tous justificatifs pour
expliquer les retards accusés
dans la réalisation des projets».
Dans un autre contexte, le Prési-
dent Tebboune a assuré que l’Al-
gérie vit aujourd’hui «une révo-
lution» en termes de développe-
ment, nécessitant d’éliminer la
bureaucratie et d’accélérer la

cadence de travail à travers le
recours aux moyens de réalisa-
tion modernes, affirmant n’ac-
cepter aucun relâchement dans
leur concrétisation.
Le Président a mis en avant l’im-
portance de généraliser la numé-
risation qui constitue un des
mécanismes nécessaires pour lut-
ter contre la corruption et la
bureaucratie, et garantir l’intégri-
té et la transparence.
Il a affirmé que les décisions de
démolition des constructions illi-
cites ne doivent être prises
qu’après épuisement de toutes les
autres voies, annonçant avoir
demandé au ministre de la Justice
de présenter un projet de loi cri-
minalisant l’accaparement des
domaines de l’Etat.
Au volet social, le président Teb-
boune a affirmé que l’augmenta-
tion des salaires à 47% à l’hori-
zon 2024, et des pensions de
retraites ainsi que la réduction
des impôts sur le revenu, étaient
des décisions inédites et excep-
tionnelles visant principalement
l’amélioration du pouvoir

d’achat du citoyen. Il a souligné,
par ailleurs, que l’exercice du
droit syndical est un «droit
garanti par la Constitution», rap-
pelant que la nouvelle loi sur
l’exercice de ce droit, vient
«encadrer la création des syndi-
cats».
«Les syndicats ne sont ni lésés ni
empêchés, mais il s’agit plutôt de
consacrer la loi et de mettre fin à
des pratiques inacceptables», a
insisté le Président Tebboune.
Evoquant l’élan de solidarité de
l’Algérie suite au séisme qui a
frappé la Syrie et la Turquie, le
président de la République a
affirmé que le moins que l’on
puisse offrir aux équipes de
secours dépêchées sur les régions
touchées qui ont pénétré dans les
zones fermées est «la médaille de
l’Ordre de mérite national».
Le Chef de l’Etat a estimé que les
efforts consentis par les agents de
la protection civile reflétaient
«l’Algérie qui triomphe», saluant
«le professionnalisme des pom-
piers qui ont déjà prouvé leurs
compétences avérées pour faire
face à des catastrophes similaires
dans le monde».
Abordant le volet diplomatique,
le président de la République a
affirmé que l’Algérie était en
passe de retrouver son lustre
diplomatique grâce à la stabilité
et à la force de l’économie.
Saluant les relations historiques
liant l’Algérie à l’Italie, qui ne
«plaisent pas à certains pays
européens», le Président Tebbou-
ne a affirmé que l’Algérie «est
libre dans ses relations internatio-
nales et économiques et défend
ses intérêts sans nuire aux inté-
rêts des autres pays».
Par ailleurs, le président de la

République a révélé qu’il n’y
avait «rien de nouveau» concer-
nant les relations algéro-espa-
gnoles après le gel des accords
d’amitié et bon voisinage, expri-
mant son regret quant à cette
situation due au «faux pas» et à
«l’acte inamical» des dirigeants
espagnols.
Le Président Tebboune a qualifié,
toutefois, les relations de l’Algé-
rie avec le peuple espagnol de
«très bonnes», en sus de «notre
respect total pour le roi d’Es-
pagne».
Interrogé sur l’existence d’une
initiative algérienne pour le
règlement de la crise ukrainien-
ne, le Président Tebboune a indi-
qué que la diplomatie algérienne
est «une diplomatie silencieuse»,
annonçant par la même la déci-
sion de réouverture de l’ambas-
sade d’Algérie à Kiev (Ukraine),
fermée pour des «raisons sécuri-
taires».
S’agissant des relations algéro-
américaines, le président de la
République a affirmé que les
Etats-Unis qui sont «une grande
puissance», savent que l’Algérie
est un «pays influent» en
Afrique, dans le monde arabe et
en Méditerranée.
Concernant la crise libyenne, le
Président de la République a
affirmé que toutes les
«anciennes» méthodes testées
avaient prouvé leur échec et
attesté de la justesse de l’ap-
proche algérienne en matière de
règlement de la crise dans ce
pays voisin. Une approche basée
sur une solution décidée par les
Libyens eux-mêmes, à travers
l’organisation d’élections et le
choix de leurs représentants.

Slimane Ould Brahim

Le pRéSident tebbOune :

«la véritable édifiCation
de la république a CommenCé»

Le Président de la République, Abdelmadjid Tebboune, a affirmé avant-hier que l’Algérie avait réussi ces dernières années
à reprendre la place qui lui sied et sa voix est aujourd’hui audible aux niveaux régional et international malgré les velléités hostiles.
Il a souligné que la véritable édification de la République algérienne a déjà commencé et que le peuple aujourd’hui est souverain.
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APRÈS avoir lancé une plateforme numé-
rique dédiée aux commerçants itinérants et
artisans, le ministère du Commerce,
comme prévue, vient de lancer une appli-
cation mobile qui va servir de trait d’union
entre les citoyens et les commerçants
ambulants. Les consommateurs peuvent
désormais obtenir des informations sur ces
commerçants ambulants et artisans pour
ainsi bénéficier de leurs marchandises et
prestations. L’annoncé a été faite par le
ministre du Commerce, Kamal Rezig, lors
de l’inauguration de la Foire internationale
«El-Mouggar», dans la wilaya de Tindouf.
Le ministre a affirmé que cette application
électronique téléchargeable gratuitement
sur smartphone via «Google Store», per-
met aux consommateurs d’obtenir les
numéros de téléphone et les adresses des
commerçants ambulants et des artisans,
inscrits sur la plateforme numérique du
ministère, qui compte 120 activités. La
ministre avait, rappelons-le, invité les per-
sonnes activant dans le domaine du com-
merce parallèle ou itinérant à se rappro-
cher des services du CNRC pour la codifi-
cation de leurs activités, à titre gracieux, et
bénéficier des avantages offerts par cette
plateforme. 
Cette opération s’effectue à travers la pré-
sentation d’une copie de la carte d’identité
du commerçant.  Ainsi, selon les explica-
tions du directeur général du Centre natio-
nal du registre du commerce (CNRC),
Mohamed Slimani, l’application (CNRC
AMBULANT), développée par des Algé-
riens, constitue un trait d’union entre le

consommateur, les commerçants ambu-
lants et les professionnels inscrits sur une
plateforme national dédiée à ces derniers.
Il  a indiqué que plus de 16 000 commer-
çants ambulants et artisans sont immatri-
culés au registre du commerce ambulant
depuis son lancement, sachant que l’objec-
tif étant d’atteindre 50 000 commerçants à
la fin de l’année en cours et 100 000 en
2024, L’opération d’inscription au registre

ambulant du commerce vise à permettre
aux artisans, industriels et commerçants
qualifiés d’exercer leurs activités en toute
facilité au niveau des marchés, des cités et
des régions enclavées, afin de consacrer le
principe de rapprochement des commer-
çants du citoyen, notamment dans les quar-
tiers dépourvus de marchés de proximité.
«Cette mesure permettra de réaliser une
véritable relance économique en permet-

tant aux artisans qualifiés, aux industriels
et aux commerçants d’exercer leurs activi-
tés en toute facilité au niveau des marchés,
des quartiers et des zones isolées», avait
affirmé le ministre du Commerce, lequel
avait fait savoir que des formations de
courtes durées seront aussi accordées à
cette catégorie avec l’accompagnement du
secteur de formation professionnelle.

Hamid B.

cOmmeRce AmbuLAnt et ARtiSAnAt

une nouvelle application mobile lancée

LES TRAVAUX de la
15e session de la Commission
mixte algéro-émiratie, tenue
avant-hier, à Abou Dhabi
(Emirats Arabes Unis), sous la
coprésidence du ministre de
l’Industrie, Ahmed Zaghdar et
du ministre de l’Economie des
Emirats Arabes Unis,
Abdullah Al-Marri, ont été
sanctionnés par la signature de
cinq accords de coopération. Il
s’agit d’un mémorandum
d’entente de coopération
industrielle et technologique,
d’un mémorandum d’entente
de coopération dans le
domaine de l’investissement,
d’un mémorandum d’entente
de coopération dans le
domaine de la numérisation,

d’un mémorandum d’entente
dans le domaine du génie
sismique, outre un programme
exécutif dans le domaine des
spécifications et de la
normalisation, a indiqué un
communiqué du ministère de
l’Industrie. 
Les deux parties ont fait part
de leur volonté d’insuffler une
nouvelle dynamique à la
coopération bilatérale. M.
Zaghdar a affirmé que «la
tenue de cette commission
traduit la volonté des
dirigeants des deux pays de
hisser la coopération au niveau
du partenariat stratégique»,
ajoutant que cette session
constitue «une occasion pour
évaluer le niveau de la

coopération et proposer les
voies à même de le
promouvoir pour être à la
hauteur des aspirations des
dirigeants et des peuples des
deux pays». Appelant les
hommes d’affaires des deux
pays à établir des contacts et à
intensifier les rencontres pour
examiner les possibilités et
opportunités à même
d’accroître les échanges
commerciaux et les
investissements bilatéraux, le
ministre de l’Industrie a mis
en avant les réformes
entreprises  à l’effet
d’améliorer le climat des
affaires en Algérie et à leur
tête la révision du cadre
juridique régissant

l’investissement dans le pays.
Les participants aux travaux
de la Commission ont abordé
plusieurs dossiers concernant
la coopération bilatérale dans
les domaines de
l’investissement, des échanges
commerciaux, de l’industrie,
de la numérisation, de la
modernisation de
l’administration, de
l’économie numérique et des
start-up, de l’agriculture, de
l’environnement, du tourisme,
des énergies renouvelables et
des infrastructures. La
première session du conseil
des affaires algéro-émirati est
prévu pour le mois de mai
prochain à Abu Dhabi.

H. B.

cOmmiSSiOn mixte ALgéRO-émiRAtie

signature de cinq accords de coopération

Après une journée de plus
de quatorze heures de
jeûne, le jeûneur a quand

même besoin d’un repas lui assu-
rant les calories nécessaires pour
son corps. Or, il se trouve qu’avec
la cherté des différents éléments
nutritifs dont il a besoin, il lui est
très difficile d’assurer à son corps
ce besoin nécessaire de calories.
Cette année encore, et plus de
vingt jours avant le ramadhan, les
prix des produits alimentaires
connaissent déjà une augmenta-

tion de prix. En effet, le prix du
poulet est proposé, hier, dans les
boucheries à 500, 00 DA le kg, le
prix de la viande rouge à plus de
1300, 00 DA le kg.
Il va sans dire qu’il s’agit de la
viande ordinaire et non le bifteck
ou le filet. Le poisson a été pro-
posé à 800, 00 DA le kg. Les
petits pois à 270, 00 DA, le kg, les
fèves à 100, 00 DA, la tomate et
le piment à 150, 00 DA, la
pomme de terre à 60, 00 DA, l’oi-
gnon à 120, 00 DA, la mandarine

à 225, 00  DA, l’orange dite
«Thomson» et reconnue assez
grosse est proposée à 240, 00 Da
le Kg.  S’il est vrai qu’une certai-
ne qualité de mandarine et
d’orange est proposée à un prix
inférieur, il reste que cette manda-
rine et cette orange sont imman-
geables et loin d’avoir ses saveurs
naturels. Leur acidité est telle que
même l’équidé se détournerait de
ces fruits. Les pouvoirs publics
ont déclaré dernièrement que le
prix de la viande blanche (le pou-

let) ne dépassera pas 350, 00 DA
le Kg et celui de la viande rouge
les 1300, DA le kg. Des seuils qui
paraissaient normaux durant le
mois du ramadhan. Mais, les
citoyens interrogés restent scep-
tiques sur la faisabilité de ces pro-
messes. «On a toujours promis
monts et merveilles quelques
jours avant le début du ramadhan,
mais la réalité du terrain a tou-
jours été autre», ont affirmé
toutes les personnes interrogées.
Aussi, la question fondamentale

se posant est de savoir si à l’occa-
sion du mois sacré de cette année,
les pouvoirs publics sauront frei-
ner un tant soit peu les ardeurs
des spéculateurs et autres mercan-
tiles.  
Il est ainsi attendu des autorités
une maitrise sur les circuits de
distribution et la multiplication
des points de vente, en plus des
inspections et des contrôles sur
les prix et les produits.

De notre bureau,
Saïd Tissegouine

tizi OuzOu

Hausse des prix des produits
alimentaires

Il est connu depuis très
longtemps que durant le

ramadhan, les prix des
produits alimentaires,

notamment les viandes
blanches, les fruits et légumes
connaissent des flambées de

prix. C’est pourquoi, dès
l’approche de ce mois sacré,

des pères et des mères
de famille sont sujets à une

véritable hantise. Il s’agit pour
eux de savoir comment ou

tout simplement comment se
débrouiller pour s’assurer

l’indispensable repas après
l’adhan ? 
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Dans son allocution, le Dr Abder-
rahim Chachou, médecin biolo-
giste a indiqué lors du 4ème
congrès de biologie praticienne

et la 8ème journée de la fédération inter-
nationale francophone de biologie clinique
et de médecine de laboratoire tenus  avant-
hier à Alger que «cet événement a marqué
le grand retour des activités de formation
médicale continue sous d’autres formes et
conditions», ajoutant que «la crise de la
Covid-19 a démontré d’une manière indis-
cutable le rôle de la biologie médicale à
travers l’expertise du praticien biologiste
médical».
Le président de l’association des labora-
toires des analyses médicales (ALAM), a
mis en avant l’importance capitale de la
biologie médicale qui selon lui est présen-
te et voire indispensable au diagnostic des
pathologies et au suivi thérapeutique, pré-
cisant que «les biologistes médicaux se
positionnent en partenaires inévitables des
équipes médicales dont la majorité des
décisions diagnostiques et thérapeutiques
se basent  sur les données de la biologie
médicale». Le même responsable a ajouté
que «pour maintenir la biologie médicale
dans son véritable rôle, il est indispen-
sable de garder l’expertise comme élément
fondamental à travers une réglementation
claire», et d’enchaîner, «aujourd’hui, nous
assistons à un envahissement par des inter-
venants étrangers à la profession qui ten-
tent de démédicaliser notre spécialité. Si
tel est le cas, la biologie médicale devra se
passer de créativité, d’efficacité, et surtout
de qualité».
Il a, par ailleurs, fait savoir que ce rendez-
vous d’envergure internationale s’inscrit
dans le cadre de la promotion d’une biolo-
gie praticienne de qualité, ciblant un
public de spécialiste, en l’occurrence bio-
logistes médicaux libéraux, hospitaliers,
résidents et internes cliniciens ainsi que les
étudiants en médecine, en pharmacie et
techniciens de laboratoire de biologie
médicale. «Ces assises s’inscrivent dans le
cadre de la formation continue au profit
des biologistes médicaux en particulier et
des médecins généralistes. Une opportuni-
té pour mettre en évidence le rôle détermi-
nant de la biologie médicale dans le dia-
gnostic, le traitement et le suivi du malade.
Un rôle dûment confirmé lors de la pandé-
mie de Covid-19» a-t-il souligné. 

Cet événement qui s’étale sur trois jours a
connu plusieurs séances. La première s’est
tenue avant –hier portant sur deux théma-
tiques à savoir «l’éthique et la biologie
médicale» et «quelles sont les missions
pour les biologistes médicaux aujourd’hui
et demain ?» présentés respectivement par
le Dr Terkmane et le Dr François Blanche-
cotte.  

ETHIQUE ET BIOLOGIE MÉDICALE

Dans son intervention, le Dr Terkmane,
président du conseil régional de l’ordre
des médecins de Blida a précisé que «la
biologie médicale est indispensable dans
la pratique médicale. Il ne peut pas y avoir
d’exercice médical sans l’apport des ana-
lyses médicales fournies par les labora-
toires de biologie médicale. 90% des
patients doivent avoir des analyses pour le
diagnostic, le suivi et le traitement de
leurs pathologies».
Il poursuit : «la biologie médicale est une
profession essentiellement médicale prati-
qués par des médecins et pharmaciens bio-
logistes». Il s’est d’autre part étalé sur les
définitions de l’éthique, de la morale et de
la bioéthique, indiquant que «ces termes
sont utilisés de façon interchangeable et
très proches les uns des autres dans leur
signification, mais ils ont quand même des
différences».
Selon le Dr Terkmane, la morale est un
ensemble de règles ou de valeurs établies
dans une société et qui ont trait à la dis-
tinction entre le bien et le mal. Quant à
l’éthique, il a précisé qu’»elle est plus dans
la réflexion, le raisonnement, la discus-
sion. Elle est un raisonnement sur ce qu’il
faut faire ou ne pas faire dans une situa-
tion».
Pour ce qui est de la bioéthique, l’interlo-
cuteur a précisé que «c’est une étude de
problèmes et les risques de dérive que sou-
lèvent les progrès dans la médecine, dans
les biotechnologies et la génétique et qui
ouvrent des possibilités d’intervention dur
la vie humaine, voire le devenir de l’hu-
manité». Il a cité les textes réglementaires
de référence à savoir la loi 18/11 du 2
juillet 2018, relative à la loi de santé, le
décret 92/276 du 6 juillet portant code de
déontologie médicale et la norme ISO
15189 de 2012 applicable aux laboratoires
de biologie médicale. 

Toutefois, le Dr Terkmane a mis en avant
un exemple de charte éthique qui peut être
revue, portant plusieurs recommandations
à savoir l’engagement du laboratoire à col-
lecter des informations uniquement pour
l’identification correcte du patient et pour
la réalisation des analyses, la prise en char-
ge de tous les patients d’une manière équi-
table et sans discrimination. 
«Il est question également d’effectuer des
analyses après consentement éclairé des
patients, la réalisation des résultats ne doit
pas être influer par aucune considération
financière ou politique, assurer la confi-
dentialité et le secret professionnel qui
concourt au respect et à la dignité du
patient» a-t-il expliqué.
S’agissant des conditions dans lesquels le
prélèvement est effectué, le même interlo-
cuteur a estimé d’abord qu’il faut deux
salles l’une avant l’enregistrement et
l’autre après. «Lors du prélèvement, les
salles doivent être fermées et les fenêtres
opaques. Une salle doit être dédié unique-
ment à la spermatologie et aux prélève-
ment génitaux» a-t-il ajouté.  
En guise de conclusion le Dr Terkmane a
précisé que «le respect et la dignité du
patient sont la première règle à respecter»,
appelant à «rédiger sa propre charte
d’éthique adapté aux analyses exécutés et
selon l’organisation du labo et mettre la
confidentialité toutes les étapes de l’activi-
té du laboratoire».
Pour sa part, le Dr François Blanchecotte,
président du syndicat français des biolo-
gistes a déclaré que «nous en tant que
médecins biologistes modernes, nous
avons démontré notre efficacité au service
de l’Etat, au service des patients et de
notre pays. Il faut prendre en considération
notre métier et c’est le plus important
aujourd’hui».   
Il a fait savoir que les biologistes médi-
caux sont considérés comme étant des
acteurs de la santé même s’ils restent iden-
tifiés comme des laboratoires d’ana-
lyses. «En 2013, il y eu une loi qui a recon-
nu officiellement la profession de biolo-
giste médical et définie les analyses médi-
caux comme étant des examens comme les
examens de biologie effectués en oncolo-
gie ou pour autres spécialités», ajoutant
«qu’ils ont réussi à former un conseil
national professionnel de biologistes
médicaux».

FAIRE FACE À L’EXERCICE
ILLÉGAL DE LA BIOLOGIE

MÉDICALE

Le Dr Yacine Mizi Ouallaoua, biologiste
médical privé et président du syndicat
algérien des laboratoires d’analyse médi-
cale a fait savoir au Jeune Indépendant
que son syndicat et tous les professionnels
de la biologie médicale ont dénoncent des
situations qu’ils vivent toujours. ils font
face à plusieurs problèmes dont le plus
important est que la biologie médicale est
exercée par tout le monde, précisant que
«normalement pour exercer la biologie
médicale en Algérie, il faut avoir fait phar-
macie ou médecine et avoir fait une spé-
cialité dans la biologie médicale comme
fut le cas en pédiatrie, en cardiologie».
Considérant la biologie médicale comme
étant une spécialité importante du plateau
technique, le Dr Mizi a ajouté qu’elle per-
met de poser 70 % des diagnostics. La
pandémie a permis de mettre en valeur
notre spécialité, parce que sans test de
dépistage et sans biologie, on n’aurait rien
pu faire», et d’ajouter «durant la période
de la Covid -19, la biologie médicale était
dans un état catastrophique mais malgré
cela, on a relevé les défis, même si nous
n’avions pas été représenté dans le conseil
scientifique».
Le spécialiste a appelé les pouvoirs
publics à regarder attentivement du côté
de la biologie médicale en Algérie, préci-
sant que «le patient en 2023 mérite de la
biologie médicale de qualité, faite par des
spécialistes du métier».
Mettant en garde contre l’exercice illégal
de cette spécialité exercé par des méde-
cins, des hématologues qui ont leurs
propres laboratoires au sein même de
leurs cabinets médicaux, il a expliqué
qu’»il faut que les pouvoirs publics
réagissent et mettent un terme à ces pra-
tiques dont l’intérêt est purement finan-
cier».   
Il a, par ailleurs, ajouté que «son syndicat
a déposé une proposition de textes d’ap-
plication de la loi sanitaire depuis 2020
auprès du ministère de la santé sans aucu-
ne réponse. Sachant que cette proposition
a été approuvée par l’ALAM, les sociétés
savantes de biologie médicale et le conseil
de l’ordre des pharmaciens.

Samia Acher

4e cOngRèS de biOLOgie médicALe

l’expertise des pratiCiens
mise en évidenCe

La biologie médicale est
présente voire indispensable

au diagnostic des pathologies
et au suivi thérapeutique.

Toutes les décisions prises en
termes de thérapie se basent

sur les données de cette
spécialité. C’est ce qu’a

indiqué, hier, le
Dr Abderrahim Chachou,

médecin biologiste et
président de l’Association des

laboratoires d’analyses
médicales (ALAM), insistant

sur la nécessité de garder
l’expertise comme élément
fondamental à travers une

réglementation claire.
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pARtenARiAt SinO-iRAnien

un nouvel ordre mondial se forme
Le principal acquis de la visite du président iranien, Ebrahim Raïssi à Pékin va bien au-delà de la signature de 20 accords de coopération

bilatéraux.

Par Pepe Escobar

il s’agit d’un point d’inflexion crucial
dans un processus historique intéres-
sant, complexe, qui dure depuis des

décennies : l’intégration de l’Eurasie.
Rien d’étonnant à ce que le président Raïs-
si, accueilli à l’Université de Pékin avant de
recevoir le titre de professeur émérite, ait
souligné « qu’un nouvel ordre mondial se
forme et prend la place de l’ancien », carac-
térisé par « un réel multilatéralisme, une
synergie maximale, la solidarité et la disso-
ciation des unilatéralismes ».
Et l’épicentre du nouvel ordre mondial, a-t-
il affirmé, est l’Asie.
Il était assez encourageant de voir le prési-
dent iranien faire l’éloge de l’ancienne route
de la Soie, non seulement en termes de com-
merce, mais aussi en tant que « lien culturel
» et « reliant différentes sociétés à travers
l’histoire ».
Raïssi aurait pu parler de la Perse sassanide,
dont l’empire s’étendait de la Mésopotamie
à l’Asie centrale, et fut la grande puissance
commerciale intermédiaire de la route de la
Soie pendant des siècles entre la Chine et
l’Europe.
C’est comme s’il corroborait la notion
célèbre du président chinois Xi Jinping d’«
échanges entre les peuples » appliquée aux
nouvelles routes de la Soie.
Et puis le président Raïssi a évoqué le lien
historique incontournable : il a abordé l’ini-
tiative Ceinture et Route (BRI), dont l’Iran
est un partenaire clé.
Tout cela énonce la pleine reconnexion de
l’Iran avec l’Asie – après ces années sans
doute gaspillées à essayer une entente cor-
diale avec l’Occident collectif. Cela a été
symbolisé par le sort du Plan global d’ac-
tion commun (PGAC),  ou l’accord sur le
nucléaire iranien : négocié, unilatéralement
enterré puis, l’année dernière, pratiquement
condamné à tout prix.
On peut affirmer qu’après la Révolution
islamique d’il y a 44 ans, un « pivot vers
l’Est » naissant s’est toujours caché derrière
la stratégie officielle du gouvernement « Ni
Est ni Ouest ».
À partir des années 1990, cela est progressi-
vement entré en pleine synchronisation avec
la politique officielle de la « porte ouverte »

de la Chine.
Après le début du millénaire, Pékin et Téhé-
ran sont de plus en plus synchronisés. La
BRI, la percée géopolitique et géoécono-
mique majeure, a été proposée en 2013, en
Asie centrale et en Asie du Sud-Est.
Puis, en 2016, le président Xi s’est rendu en
Iran, ce qui a conduit à la signature de plu-
sieurs protocoles d’accord et récemment du
vaste accord stratégique global de 25 ans –
consolidant l’Iran en tant qu’acteur clé de la
BRI.

ACCÉLÉRER TOUS LES 
VECTEURS CLÉS
En pratique, la visite de Raïssi à Pékin a été
conçue pour accélérer toutes sortes de vec-
teurs de la coopération économique irano-
chinoise – des investissements cruciaux
dans le secteur de l’énergie (pétrole, gaz,
industrie pétrochimique, pipelines) au sec-
teur bancaire, Pékin s’étant engagé à faire
avancer les réformes de modernisation dans
le secteur bancaire iranien et les banques
chinoises ouvrent des succursales à travers
l’Iran.
Les entreprises chinoises sont peut-être sur
le point d’entrer sur les marchés émergents
de l’immobilier commercial et privé iranien
et investiront dans les technologies de poin-
te, la robotique et l’intelligence artificielle
dans tout le spectre industriel.
Des stratégies sophistiquées pour contour-
ner les sanctions unilatérales et sévères
américaines seront au centre des préoccupa-
tions à chaque étape des relations sino-ira-
niennes.
Le troc fait certainement partie du tableau
lorsqu’il s’agit d’échanger des contrats
pétro-gaziers iraniens contre des contrats
industriels et d’infrastructure chinois.
Il est tout à fait possible que le fonds souve-
rain de l’Iran – le Fonds national de déve-
loppement de l’Iran – avec des avoirs esti-
més à 90 milliards de dollars, soit en mesu-
re de financer des projets industriels et d’in-
frastructure stratégiques.
D’autres partenaires financiers internatio-
naux pourraient prendre la forme de la
Banque asiatique de développement des
infrastructures (BAII) et de la Nouvelle
banque de développement (NBD) – la
banque des BRICS, dès que l’Iran sera

accepté comme membre des BRICS+ : cela
pourrait être décidé en août prochain lors du
sommet du Sud Afrique.
L’énergie est au cœur du partenariat straté-
gique. La Société nationale du pétrole de
Chine chinois s’est retirée d’un accord pour
développer la phase 11 du champ gazier ira-
nien de South Pars, adjacent à la section du
Qatar.
Pourtant la Société nationale du pétrole de
Chine chinois peut toujours revenir pour
d’autres projets. La phase 11 est actuelle-
ment développée par la société énergétique
iranienne Petropars.
Les accords énergétiques – pétrole, gaz,
industrie pétrochimique, énergies renouve-
lables – vont exploser dans ce que j’ai appe-
lé le Pipelineistan au début des années
2000.
Les entreprises chinoises feront certaine-
ment partie des nouveaux oléoducs et gazo-
ducs se connectant aux réseaux de pipelines
iraniens existants et configurant de nou-
veaux corridors de pipelines.
Le Pipelineistan déjà établi comprend le
pipeline Asie centrale-Chine, qui se connec-
te au réseau de pipelines ouest-est de la
Chine, sur près de 7000 km du Turkménis-
tan à la côte est de la Chine ; et l’oléoduc
Tabriz-Ankara (2577 km, du nord-ouest de
l’Iran à la capitale turque).
Ensuite, il y a l’une des grandes sagas du
Pipelineistan : le gazoduc IP (Iran-Pakis-
tan), anciennement connu sous le nom de
Peace Pipeline, de South Pars à Karachi.
Les Américains ont tout fait dans le livre –
et hors des livres – pour le bloquer, le retar-
der ou même le tuer. Mais IP a refusé de
mourir ; et le partenariat stratégique Chine-
Iran pourrait enfin y arriver.
Une nouvelle architecture géostratégique
On peut dire que le nœud central du parte-
nariat stratégique Chine-Iran est la configu-
ration d’une architecture économique géos-
tratégique complexe : reliant le corridor
économique Chine-Pakistan (CECP), le
fleuron de la BRI, à un corridor à deux
volets centré sur l’Iran.
Cela prendra la forme d’un corridor Chine-
Afghanistan-Iran et d’un corridor Chine-
Asie centrale-Iran, formant ainsi ce que l’on
pourrait appeler un corridor économique
géostratégique Chine-Iran.

Pékin et Téhéran, désormais surmultipliés
et n’ayant pas de temps à perdre, peuvent
faire face à toutes sortes de défis – et de
menaces – de la part de l’Hégémon ; mais
leur accord stratégique de 25 ans honore des
civilisations commerciales/marchandes his-
toriquement puissantes, désormais équipées
de bases manufacturières/industrielles sub-
stantielles et d’une tradition sérieuse d’in-
novation scientifique de pointe.
La possibilité sérieuse que la Chine et l’Iran
configurent enfin ce qui sera un tout nouvel
espace économique stratégique élargi, de
l’Asie de l’Est à l’Asie de l’Ouest, au cœur
de la multipolarité du XXIe siècle, est un
tour de force géopolitique.
Non seulement cela annulera complètement
l’obsession des sanctions américaines ; il
dirigera les prochaines étapes du développe-
ment économique dont l’Iran a tant besoin
vers l’Est, et il stimulera tout l’espace géoé-
conomique de la Chine à l’Iran et à tous les
autres.
Tout ce processus – déjà en cours – est à
bien des égards une conséquence directe de
la guerre par procuration de l’Empire « jus-
qu’au dernier Ukrainien » contre la Russie.
L’Ukraine en tant que chair à canon est
enracinée dans la théorie du cœur de Mac-
kinder : le contrôle du monde appartient à la
nation qui contrôle la masse terrestre eur-
asienne.
C’était derrière la Première Guerre mondia-
le, où l’Allemagne éliminant la Russie a fait
craindre aux Anglo-Saxons que si l’Alle-
magne éliminait la France, elle contrôlerait
la masse terrestre eurasienne.
La Seconde Guerre mondiale a été conçue
contre l’Allemagne et le Japon formant un
axe pour contrôler l’Europe, la Russie et la
Chine. La troisième guerre mondiale actuel-
le et potentielle a été conçue par l’Hégémon
pour rompre une alliance amicale entre
l’Allemagne, la Russie et la Chine – avec
l’Iran comme partenaire privilégié au
Moyen-Orient. Tout cela montre que les
États-Unis tentent de briser l’intégration
eurasiatique. Il n’est donc pas étonnant que
les trois principales « menaces » existen-
tielles à l’oligarchie américaine qui dicte «
l’ordre international fondé sur des règles »
soient les trois souverains : la Chine, la Rus-
sie et l’Iran. Pepe Escobar
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RègLement du cOnfLit en ukRAine

la diplomatie russe valide 
le plan chinois 

La porte-parole de la diplomatie russe, Maria Zakharova, a salué le plan de règlement du conflit en Ukraine proposé par le ministère
chinois des Affaires étrangères, affirmant partager «les considérations de Pékin».

dans un document mis en ligne sur
le site du ministère russe des
Affaires étrangères le 24 février, le

porte-parole de la diplomatie russe, Maria
Zakharova, a expliqué apprécier «haute-
ment la volonté sincère de [leurs] amis chi-
nois de contribuer à la résolution du conflit
en Ukraine par des moyens pacifiques», au
sujet du plan présenté la veille par la diplo-
matie chinoise à propos du règlement de la
guerre en Ukraine. «Nous partageons les
considérations de Pékin. Nous sommes
attachés aux principes de la Charte des
Nations unies, des normes du droit interna-
tional, y compris du droit humanitaire, et
de l’indivisibilité de la sécurité, la sécurité
d’un pays ne devant pas être renforcée au
détriment de celle d’un autre, ce qui s’ap-
plique également à la sécurité de groupes
de pays isolés», a-t-elle ajouté.

ZAKHAROVA REGRETTE 
QUE L’UKRAINE REFUSE «DE 
NÉGOCIER» AVEC POUTINE
«Tout comme nos collègues chinois, nous

qualifions d’illégitime toute mesure res-
trictive prise sans l’autorisation du Conseil
de sécurité des Nations unies. C’est un
moyen violent de concurrence déloyale et
de guerre économique», a-t-elle également
tancé. Nous tenons à rappeler que c’est
l’Ukraine qui, en avril 2022, a arrêté les
pourparlers de paix avec la Russie qu’elle
avait elle-même initiés Maria Zakharova a
par la suite rappelé que, selon elle, «le
principal obstacle à un règlement pacifique
est aujourd’hui «l’impossibilité» de négo-
cier avec le président russe Vladimir Pou-
tine, décrétée par le président Zelensky» en
octobre dernier, pointant les «initiatives du
dirigeant ukrainien, qui témoignent de la
déconnexion totale de Kiev des réalités».
«Nous tenons à rappeler que c’est l’Ukrai-
ne qui, en avril 2022, a arrêté les pourpar-
lers de paix avec la Russie qu’elle avait
elle-même initiés», a-t-elle encore fait

valoir, précisant que la Russie était «ouver-
te à la réalisation des objectifs de l’opéra-
tion militaire spéciale par la voie politique
et diplomatique» impliquant «l’arrêt de la
fourniture d’armes et de mercenaires occi-
dentaux à l’Ukraine, un cessez-le-feu, le
retour de l’Ukraine au statut de pays neutre
non aligné, la reconnaissance des nou-
velles réalités territoriales créées par le
droit des peuples à l’autodétermination, la
démilitarisation et la dénazification de
l’Ukraine, et l’élimination de toutes les
menaces émanant de son territoire».

LA DIPLOMATIE CHINOISE APPELLE
À ENCOURAGER LES EFFORTS
VISANT À RÉSOUDRE 
PACIFIQUEMENT LA CRISE
Dans le document présenté en 12 points
par la diplomatie chinoise, il est expliqué
que «toutes les parties doivent faire preuve
de rationalité et de retenue, éviter d’ali-
menter les tensions ou de prendre des
mesures pour aggraver le conflit, éviter
une nouvelle escalade et empêcher que la
situation ne devienne incontrôlable». Elle
appelle également à encourager «tous les
efforts visant à résoudre pacifiquement la
crise», se disant prête à «aider et jouer un
rôle constructif» dans la mise en place de
«mesures pour soutenir le rétablissement
des zones de conflit» et insistant sur la
nécessité, selon elle, de «faciliter les
contacts entre la Russie et l’Ukraine» avec
l’objectif d’une «reprise du dialogue
direct». 
«La mentalité de guerre froide doit être
abandonnée. La sécurité d’un pays ne doit
pas être assurée en portant atteinte à la
sécurité d’autres Etats et la sécurité régio-
nale ne peut être maintenue en renforçant
et en élargissant les blocs militaires», est-il
encore souligné. Le ministère chinois des
Affaires étrangères demande également de
mettre un terme à toute sanction unilatéra-
le «sans l’accord du Conseil de sécurité de

l’ONU». Faisant valoir la nécessité d’assu-
rer la stabilité des chaînes d’approvision-
nement et de livraison à l’échelle mondia-
le, il appelle à retrouver une coopération
mondiale dans les secteurs de l’énergie, de
la finance, du commerce alimentaire et des
transports.  
«Les risques stratégiques doivent être
réduits. Les armes nucléaires ne doivent
jamais être utilisées, une guerre nucléaire
ne doit jamais être déclenchée. Il est néces-
saire de résister à l’utilisation d’armes
nucléaires [...]. La Chine s’oppose ferme-
ment aux attaques contre les centrales
nucléaires et autres installations nucléaires
civiles et appelle toutes les parties à res-
pecter le droit international, y compris la
Convention sur la sûreté nucléaire», insis-
te-t-il, tout en exprimant son opposition
«au développement et à l’utilisation
d’armes biologiques et chimiques par
n’importe quel pays, en toutes circons-
tances». Une proposition chinoise bien
accueillie par l’Ukraine et l’ONU... mais
pas par l’OTAN La proposition de la diplo-
matie chinoise a, visiblement, été bien
accueillie par l’Ukraine. Cité par l’AFP le
24 février, le président ukrainien, Volody-
myr Zelensky, a fait valoir devant la pres-
se qu’il aimerait «une réunion avec la
Chine. C’est dans l’intérêt de l’Ukraine
aujourd’hui». 
«Que la Chine commence à parler de
l’Ukraine et envoie certains signaux, c’est
un point très positif», a-t-il ajouté lors
d’une conférence de presse avec le Premier
ministre espagnol Pedro Sanchez. De son
côté, le porte-parole du secrétaire général
de l’ONU, Stéphane Dujarric, a salué le
même jour une «importante contribution»
de la Chine. «Je pense que le plan présen-
té par le gouvernement chinois est une
importante contribution. Je pense que l’ap-
pel sur la nécessité d’éviter l’utilisation des
armes nucléaires est particulièrement
important», a-t-il fait valoir devant la pres-

se, mettant en lumière la «responsabilité
collective» visant à parvenir à une «paix
juste». A contrario, le secrétaire général de
l’OTAN, Jens Stoltenberg, a semblé irrité
par le plan proposé par la diplomatie chi-
noise. «Sur les propositions et les points
présentés par la Chine, tout d’abord : la
Chine n’a pas beaucoup de crédibilité
parce qu’elle n’a pas été en mesure de
condamner l’invasion illégale de l’Ukrai-
ne. Et elle a aussi signé quelques jours
avant l’invasion un accord [...] sur un par-
tenariat illimité avec la Russie», a-t-il
tancé le 24 février lors d’un déplacement à
Tallinn. Même son de cloche outre-Rhin,
où le président allemand Frank-Walter
Steinmeier a mis en lumière ses «doutes»
concernant le «rôle constructif» que pour-
rait jouer, selon lui, la Chine dans le règle-
ment du conflit en Ukraine. «Toute propo-
sition constructive, qui nous rapproche
d’une paix juste, est la bienvenue. Il est
encore douteux que la Chine, puissance
mondiale, veuille jouer un tel rôle
constructif», a-t-il remarqué lors d’une
cérémonie à Berlin le même jour. Pour rap-
pel, la Russie a lancé une «opération mili-
taire spéciale» en Ukraine le 24 février
2022. Kiev et ses alliés dénoncent, depuis,
une guerre d’invasion ne répondant à aucu-
ne provocation de la part de Kiev. Les
Occidentaux ont multiplié ces 12 derniers
mois les sanctions économiques contre la
Russie, ainsi que les livraisons d’arme-
ments à Kiev.  Moscou, de son côté, a jus-
tifié son offensive militaire en invoquant,
notamment, la nécessité de protéger les
populations du Donbass, les autorités
locales étant en conflit avec le pouvoir
central ukrainien depuis le coup de Maïdan
de 2014. Les autorités russes ont égale-
ment dit vouloir «démilitariser» et «déna-
zifier» l’Ukraine et ont dénoncé la menace
pour leur territoire que représente, selon
elles, l’expansion vers l’est de l’OTAN. 

R. I.



RÉGIONS8

Le jeune indépendAnt # 7524 du dimAncHe 26 févRieR 2023

en marge d’une visite d’inspection
de nombre de chantiers pour la
réalisation de milliers de loge-

ments AADL, effectuée jeudi en compa-
gnie du Directeur Général de l’AADL,
Fayçal Zitouni, le wali de Blida a préci-
sé, dans une déclaration à la presse, qu’il
avait été convenu de mettre en place
deux commissions techniques regrou-
pant des directeurs exécutifs et des
experts de l’Agence ainsi que des chefs
de daïras et des présidents d’APC afin
d’étudier les dossiers en suspens.
Il a également été décidé, a-t-il dit, de
lever tous les obstacles sur les projets de
réalisation de ces logements, notamment
en termes de raccordement aux voiries et
réseaux divers (VRD).

Parmi les projets visités par M. Maabed,
il y a lieu de citer le projet de réalisation
de 3000 logements dans le quartier
Drioueche dans la commune de Bouarfa,
dont les travaux de raccordement au
réseau électrique étaient à l’arrêt en rai-
son de l’opposition d’un propriétaire de
terrain concerné par le transfert de la
ligne électrique de moyenne tension.
Suite à quoi, le wali a ordonné le lance-
ment des travaux de transfert du réseau
et le raccordement du site en question.
Dans le même quartier, M. Maabed s’est
enquis de l’état de l’assiette réservée à la
réalisation de 1000 logements AADL,
dont les travaux n’ont pas encore été lan-
cés en raison de l’opposition de certains
citoyeans qui réclament la propriété du

terrain, en dépit du fait que l’Agence
avait présenté les documents attestant
que l’assiette relevait du domaine de
l’Etat. 
A ce propos, le wali a ordonné à l’entre-
prise de réalisation de lancer immédiate-
ment les travaux.
Dans la ville de Meftah (à l’Est de
Blida), le wali a inspecté le projet de réa-
lisation de 6500 logements à « Haouch
Errih », à proximité du pôle « Safsaf »,
où il a été convenu d’exploiter les locaux
et nombre de logements situés au rez-de-
chaussée dans le cadre du service public
(des bureaux de poste ou des dispen-
saires), en vue de prendre en charge les
préoccupations de la population. 

R.R

une cAmpAgne de nettOiement vient d’êtRe LAncée 

la société civile au chevet de
la mosquée du pacha à oran

AFIN de préserver la Mosquée du Pacha,
plus de 300 personnes ont participé a une
vaste campagne de nettoiement à la
« Mosquée du Pacha », dans le quartier
« Sidi El-Houari », hier,  dans la wilaya
d’Oran.
Cette Opération a vu la participation de
membres de l’Observatoire national de la
société civile, des Scouts musulmans algé-
riens (SMA), du Croissant-rouge algérien,
de 30 associations locales et nationales,
ainsi que de citoyens passionnés du patri-
moine, ont précisé les organisateurs.
Organisée par la société civile sous le
patronage du wali d’Oran, en coordination
avec la Direction de la culture et des arts

et la commune d’Oran, la campagne de
nettoiement qui coïncide avec la célébra-
tion de la Journée nationale de la ville a
été lancée à l’occasion du 231e anniver-
saire de la libération de la ville d’Oran de
l’occupation espagnole, a indiqué la
même source.
La Mosquée du Pacha et classé patrimoine
national, une fiche technique sera élaborée
pour réaliser en urgence des travaux en
application des orientations du wali
d’Oran. La Direction de la culture et des
arts engagera également une opération de
restauration de ce monument historique,
selon sa responsable Bouchra Salhi.
L’édifice fera aussi l’objet de plus d’atten-

tion car faisant partie du secteur protégé
« Sidi El-Houari » qui bénéficiera d’un
plan permanent pour sa préservation,
selon le chef de la commission des affaires
sociales, culturelles et sportives de la
commune d’Oran, Belabess Abderrahim,
qui a indiqué que la commune a mobilisé
tous les moyens nécessaires pour soutenir
la campagne de nettoiement.
Selon des sources historiques, la Mosquée
du Pacha qui a été classée en 1967 sur la
liste du patrimoine national a été construi-
te sous le règne du Bey Mohammed El-
Kebir (1792-1796) après la libération de la
ville d’Oran de l’occupation espagnole qui
a duré trois siècles. R.R

ETABLISSEMENTS
UNIVERSITAIRES
D’ORAN
création d’un réseau
de sept incubateurs 
DANS le but de mutualiser les
expériences, accompagner et
encadrer au mieux les étudiants,
une convention a été signée pour la
création d’un réseau d’incubateurs
universitaires de la wilaya d’Oran,
c’est ce qu’a fait savoir avant-hier,
l’Incubateur de l’Université d’Oran
1 Ahmed Ben Bella.
Cette convention a été signée entre
sept incubateurs d’établissements
de l’enseignement supérieur de la
wilaya en marge d’une formation,
de trois jours, dispensée par des
encadreurs du Comité national de
coordination pour le suivi de
l’innovation et des incubateurs
universitaires, au profit des
incubateurs d’Oran et dont la
clôture a eu lieu jeudi à l’université
Oran 2 Mohamed Benahmed.
Il s’agit des incubateurs des
Universités d’Oran 1 Ahmed Ben
Bella, d’Oran 2 Mohamed
Benahmed, des Sciences et de la
Technologie Mohamed Boudiaf et
l’Université de formation continue,
en plus des incubateurs de l’Ecole
nationale polytechnique d’Oran
(ENPO), de l’Ecole supérieure
d’économie (ESE) et l’Ecole
supérieure des sciences biologiques
(ESSBO).
Cette mise en réseau d’incubateurs
favorise le partage d’expériences,
de meilleures pratiques et une
dynamique collective, a indiqué la
même source.
Tel réseau permettra aussi de
mutualiser les ressources au service
de la construction de référentiels de
compétences, de la création de
logiciels ou d’outils de gestion
communs, selon la même source. 

R.R

LUTTE CONTRE
CRIMINALITÉ À
MASCARA
plus de 4200
comprimés
psychotropes saisis
LES ÉLÉMENTS du Groupement
territorial de la Gendarmerie
nationale de Mascara ont procédé à
la saisie de 4241 comprimés
psychotropes de type Prégabaline
300 mg, a indiqué, un communiqué
de ce corps constitué rendu public
hier.
L’opération qui s’inscrit dans le
cadre de « la poursuite des efforts
consentis en matière de lutte contre
la criminalité, sous toutes ses
formes », a été menée par une
brigade de la sécurité routière, au
niveau du barrage fixe de
l’autoroute est-ouest, a précisé la
même source.
Dans le cadre de cette opération, les
éléments de la brigade ont contrôlé
« un véhicule touristique venant de
Constantine vers Oran » et ont saisi
une quantité de comprimés
psychotropes dissimulée dans sa
malle.
L’opération s’est soldée par la saisie
du véhicule et l’arrestation du mis
en cause qui a été déféré devant les
juridictions compétentes pour délit
de contrebande de marchandise
dangereuse constituant une menace
pour la santé publique avec
l’utilisation d’un moyen de
transport, a conclu le communiqué. 

R.R

RéALiSAtiOn de miLLieRS de LOgementS AAdL à bLidA

levée des obstacles 
sur les projets 

Les services de la wilaya de Blida ont pris, en coordination avec l’Agence nationale d’amélioration et du
développement du logement (AADL), une série de mesures à même de lever les obstacles sur les

projets de réalisation de milliers de logement de type location-vente, c’est ce qu’a indiqué, jeudi Ahmed
Maabed, wali de la wilaya.
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L’ActRice jORdAnienne AbeeR iSSA Au JEUNE INDÉPENDANT :

«Je suis honorée de la place que j’occupe
au sein des familles algériennes»

L’actrice jordanienne Abeer Issa, qui a à son actif plus de 120 feuilletons et films télévisés, a acquis une grande renommée dans les pays
arabes. Elle a fait ses débuts au théâtre durant les années 1970, puis a joué dans plusieurs feuilletons télévisés dans plusieurs pays,

notamment en Algérie.  
Propos recueillis par 

Meriem Djouder

Dans cet entretien accordé au Jeune Indé-
pendant, elle parle de l’amour que lui
porte le peuple algérien, qui se souvient
encore aujourd’hui, de ses rôles dans Cha-
chabouna ou Chems ennahar qui ont fait
sa célébrité au début des années 1980.
Abeer Issa a également fait part de la crise
que rencontre le 7e art dans le monde
arabe, ainsi de l’importance d’un échange
culturel entre ces pays. Elle explique éga-
lement comment la télévision et le cinéma
ont mis de côté la cause palestinienne pour
se focaliser sur des choses futiles. L’actri-
ce aux multiples tallent confie aussi son
rêve d’incarner le rôle d’une femme pales-
tinienne pour bien terminer sa carrière.

Le Jeune Indépendant : Vous avez
campé des rôles à la télévision, à la
radio, au cinéma, au théâtre, et vous
avez doublé des séries étrangères, où
trouvez-vous votre passion ?

Abeer Issa : Ma passion est dans le rôle en
lui-même. C’est-à-dire, je ne choisis pas
un outil mais plutôt le personnage. Si je
trouve ce dernier inspirant et l’histoire
touchante, je le prends directement. Par
exemple, l’année dernière, j’ai décroché
un rôle dans la pièce de théâtre « Salo-
mé », j’ai aussi campé le rôle de « Ophe-
lia » à la radio, et j’ai joué au cinéma dans
le film « le portail du paradis », avec l’Or-
ganisation générale du cinéma à Damas.
Donc, c’est le rôle qui me prend, et fran-
chement j’aime être présente partout,
parce que ma passion pour l’art dans son
ensemble est ma passion pour le travail
d’actrice.

Le public algérien vous apprécie beau-
coup, pourtant vos visites en Algérie
sont discrètes, quelle en est la raison ?

Je n’ai pas reçu d’invitations depuis que
j’ai été honoré en 2010 au Théâtre Natio-
nal Algérien Mahieddine Bachtarzi (TNA)
et aujourd’hui, j’ai eu l’honneur de prési-
der le Jury de la première édition des Jour-
nées du théâtre arabe à Sétif. Pour être en
Algérie j’ai dû refuser plusieurs proposi-
tions de d’autres festivals. J’ai préféré
venir ici et je ne le regrette pas. J’avoue, je
suis surprise de l’accueil du public algé-
rien. Il se souvient encore aujourd’hui, de
mes rôles dans Chachabouna ou Chems
ennahar, que j’ai joués il y a 30 et 35 ans.
Les Algériens sont comme une épée d’or,
ils gardent en mémoire, l’image de Abber
Issa, celle qui bercé leurs enfances. Fran-
chement, je suis surprise et honorée de la
place que j’occupe au sein des familles
algériennes, alors que dans d’autres pays,
personne ne se souvient de ces rôles, que
j’ai interprété durant mes débuts.

Selon vous, pourquoi le drama jorda-
nien n’est-il plus à l’écran algérien ?

Je n’ai pas d’idée sur cela. Je pense que les
producteurs jordaniens ne pensent pas à
commercialiser leurs œuvres en Algérie.
Ou peut-être, que les chaînes ne deman-
dent plus les produits jordaniens. Mais
mon souhait, est de voir les dramas jorda-
niens diffusés sur toutes les chaînes de
télévision arabes. Je ne peux pas me pro-
noncer sur une question, dont je ne suis
pas sûre. Dès mon arrivée à Amman, je
poserai la question à mon producteur

Issam Hijaouii. Peut-être que cela change-
ra dans les années avenir.

Justement, pensez-vous que le dialecte
d’un pays peut jouer en faveur de la
commercialisation des dramas ?

Non pas du tout, au contraire cela permet-
tra de promouvoir les produits arabes. Le
dialecte n’est pas un problème, car nous
pouvons nous y habituer et le comprendre
au fil du temps. Les pays arabes ne doivent
pas acheter le produit mais plutôt l’échan-
ger.

C’est-à-dire ?
Si je donne un film à certains pays, je dois
aussi prendre son produit, et vis vers ça.
Cette initiative permettra un échange cul-
turel et promotionnel. Prenez par exemple,
les feuilletons produits en Algérie, en
Tunisie ou au Maroc, ne sont pas connus
du public arabe, et c’est dommage.

Lors d’une conférence de presse orga-
nisée au Journées du théâtre arabe à
Sétif, vous avez parlé des impacts
négatifs des réseaux sociaux sur la
culture et l’art. Quel est selon vous la
solution ?

Il y a un problème plus important que les
réseaux sociaux. Les gens payent des mil-
lions pour des œuvres stupides, qui sont
diffusées sur des plateformes telles
que Shahed ou Netflix. Il faut payer un
abonnement pour voir ce dernier. Les pro-
priétaires de ces œuvres téléchargent des
extraits sur Tik Tok, par exemple, pour
inciter le destinataire à le regarder.
Certaines œuvres abrutissent nos jeunes et
les poussent à commettre des choses
atroces. Ils les poussent à consommer de la
drogue, ils leur montrent comment assas-
siner les gens et d’autres choses injusti-
fiables. 
Et quand nous demandons à ces jeunes
comment ils ont l’idée de faire cela, ils te

disent qu’ils ont tout appris sur les réseaux
sociaux.
Aujourd’hui, nous ne pouvons plus regar-
der une série en famille. Certaines actrices
arrachent leurs célébrités grâce à leurs
nudités et à des scènes honteuses et c’est
grave d’en arriver là.

Vous parlez de scènes « honteuses »,
cela concerne aussi les séries et les
films arabe ?

Oui, et c’est plus grave. Les feuilletons
diffusés même durant le mois de Ramadan
contiennent ces scènes. Personnellement,
je préfère regarder les dramas classiques.
Car, il reste toujours des séries respec-
tueuses. Certains acteurs et actrices restent
sur leur conviction que maîtriser le rôle est
le secret du succès.
Il faut aussi mentionner la nouvelle mode
des pays arabes, à doubler des œuvres
turques. C’est illogique, car elles ne nous
représentent pas et ne représentent pas nos
traditions. C’est dangereux.

Mais vous avez déjà eu des expé-
riences dans le doublage de séries
mexicaines, qui sont loin de la culture
arabe !

Oui, mais j’ai juste travaillé avec ma voix
et en arabe classique. J’ai accepté de dou-
bler la série mexicaine Manuela car elle ne
comprend aucune scène malsaine.  

Selon vous, comment se porte le
drama arabe ces dernières années ?

Il y a une réelle régression. Les produc-
tions ont beaucoup diminué. Par exemple,
l’Egypte qui produisait une centaine de
séries par an, passe aujourd’hui à une qua-
rantaine. La Syrie qui fut un temps, avait
beaucoup de feuilletons, produit une ving-
taine à l’heure du temps. En Jordanie,
nous sommes passés à trois feuilletons par
an, c’est insuffisant. Les réseaux sociaux
ont contribué à la baisse de la production.

Avant d’arriver à Sétif, aviez-vous une
idée sur le théâtre algérien ?

Bien sûr, les festivals en Jordanie invitent
souvent des pièces algériennes à partici-
per. J’ai eu la chance de découvrir la pièce
« GPS » de Mohamed Charchal. J’ai été
vraiment émerveillée de la performance
des comédiens. Ils étaient extraordinaires.
La pièce m’a beaucoup plu. Le théâtre au
Maghreb est très important. J’ai vu énor-
mément de pièces tunisiennes contraire-
ment aux représentations algériennes. Le
4e art au Maghreb a pris plus de place que
la télévision par rapport aux autres pays
arabes, Par exemple, un comédien de
théâtre en Tunisie, en Algérie ou au Maroc
est prêt à refuser un rôle à la télévision
pour jouer dans une pièce de théâtre. Les
comédiens donnent une place importante
au 4e art.

Y a-t-il un rôle qui serait votre rêve
caché ?

Oui, il me reste encore un rôle pour com-
bler ma carrière. Je souhaite incarner la
femme palestinienne, une mère qui a sacri-
fié sa vie pour son pays. Je suis comme cet
algérien qui considère la cause palesti-
nienne comme la sienne. Qui supporte en
football, la Palestine contre sa propre équi-
pe. Cette cause doit être celle de tout le
monde. Les pays arabes ont délaissé la
cause palestinienne et c’est malheureux.
Aucun film ni aucune chaîne n’en parle au
jour d’aujourd’hui.  Je tiens beaucoup à ce
pays, dont ma mère est originaire.

Êtes-vous sur un projet pour le
Ramadhan ?

Oui, j’ai joué dans deux feuilletons, « Les
foies des immigrants » et « Ham wa
Chah ». Le public pourra me découvrir et
voir ces œuvres durant le mois de Rama-
dan. Mais je ne sais pas encore sur quelles
chaînes seront diffusés ces derniers.
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Ligue 2 (centRe-eSt, 19e jOuRnée)

Journée des parités à tous 
les niveaux du classement

Deux victoires seulement sur les huit programmées dans une étape fermée à double tour où les
équipes ont dû finalement se suffire d’un petit point à part l’USMH qui revient à El Harrach avec le plein

de points en déplacement, et l’US Chaouia qui a profité de la venue de Bordj Menaiel pour soigner sa
position au classement. 

Par R. Azizi

l’ASK, leader du groupe Centre-Est
avec une série de neuf matchs sans
défaite (il affichait 4 victoires, 5

nuls) et 35 points au compteur (il pointe
désormais à 36 unités), accueillait à l’occa-
sion et à huis-clos, le voisin du NRB
Teleghma (3e, 33 pts) dans une confronta-
tion présentée comme compliquée et elle le
sera finalement puisque, dans ce derby, les
Khroubis qui avaient à cœur de prendre le
large et faire le trou sur leurs concurrents
directs à l’accession, n’ont gagné qu’un
petit point (nul 1-1), les joueurs de Telegh-
ma les ayant contraints à la parité, restent
parmi les meilleurs du championnat et
maintiennent le statuquo au sommet.  C’est
le même sort qu’a connu pour sa part l’US
Souf, bon deuxième avec 34 points (il en
compte désormais 35), en accueillant de son
côté l’AS Ain M’lila (10e, 21 pts au départ
et gagnant un précieux point). Jouant les
premiers rôles, les Soufis voulaient aligner
une quatrième victoire de suite et sauvegar-
der leur série d’invincibilité de huit matchs
sans défaite (4 victoires, 4 nuls) mais n’ont
pu, malgré l’avantage du terrain et du
public, faire le plein face à des M’lilis qui
se sont avérés difficiles à manier et concè-
dent logiquement le nul. L’une des affiches
de cette étape ayant opposé deux sérieux
candidats dans la course à l’accession, en
l’occurrence le MO Constantine (4e, 31 pts,
sans changement au plan comptable) à l’E
Sour Ghozlane (5e, 29 pts et passe à 32),
n’a pas souri (score final de 2-1 en faveur
de L’ESG) aux visiteurs constantinois stop-
pés dans leur élan. Après leurs revers de la
précédente journée face respectivement à
l’ASK et l’USS sur le même score de (1-
0), le MOC et l’ESG, qui espéraient se
réagir et garder le contact avec les équipes
qui mènent le peloton, se séparent sur un

succès favorable aux Ghozlanis qui se
relancent. Dans le milieu du tableau, l’USM
Annaba (6e, 27 pts et maintenant 28) et qui
était en voyage périlleux à Ouargla chez
l’IRBO local (8e, 23 pts et passe à 24) n’a
pu enchainer avec un deuxième succès
après celui obtenu contre le MC El Eulma
(3-1) en se suffisant de l’unique point du
nul (1-1). La JS Bordj Menaiel (7e, 25 pts)
en déplacement chez l’US Chaouia (13e 20
pts et qui en compte maintenant 23) revient
dans ses bases avec une autre défaite (2-1)
qui n’annonce pas que du bon. Dans le reste
du programme dans cette poule Est,  les
autres rencontres du groupe Centre-Est,
l’IB Khemis El Khechna (10e, 21 pts et
maintenant 22)  a été tenu en échec (nul
sans but, 0-0) par le MC El Eulma (13e, 20
pts qui passe à21), alors que l’USM El Har-

rach (10e, 21 pts et qui voit son capital pas-
ser à 24) est allée battre (2-1) la JSM Skik-
da dans son antre pendant que le CA Batna
a été neutralisé (encore une nullité de 1-1)
par la lanterne rouge, HAMRA Annaba, qui
rate une occasion de reprendre espoir et qui
est déjà condamnée.

R.A

RÉSULTATS DE LA 19E JOURNÉE
JOUÉS HIER GROUPE CENTRE-EST 
IRB Ouargla - USM Annaba 1-1 
IB Khemis El Khechna-MC El-Eulma 0-0 
US Souf - AS Aïn M’lila 1-1 
Hamra Annaba - CA Batna 1-1 
US Chaouia - JS Bordj Menaïel 2-1 
E Sour Ghozlane - MO Constantine 2-1 
AS Khroub - NRB Teleghma 1-1 
JSM Skikda - USM El-Harrach 1-2

rC reliZane / défalcation d’un point 
LA COMMISSION de discipline de la Ligue
nationale de football amateur (LNFA) a
décidé de défalquer un point à la formation
du RC Relizane, lanterne rouge du groupe
Centre-Ouest de la Ligue 2, qui se retrouve
désormais avec zéro point au compteur.
Cette décision fait suite aux 3 forfaits de son
équipe réserve, précise la LNFA sur son site

officiel. Pour rappel, la commission de l’or-
ganisation sportive de la LNFA avait procé-
dé le 5 janvier 2023 à la défalcation de trois
points aux équipes seniors et réserves du RC
Relizane suite à leur forfait contre le WA
Boufarik le 31 décembre dernier. Ces
matches entraient dans le cadre de la 13e
journée du championnat de Ligue 2. Le seul

point que comptait jusqu’ici le RCR en
championnat de Ligue 2 amateur, avait été
acquis contre le NA Hussein-Dey lors de la
deuxième journée de compétition. Lors de la
journée du groupe Centre-Ouest, prévue
samedi (14h), le RC Relizane accueillera le
WA Tlemcen, qui occupe le 14e rang avec
14 points

ASO/ cHLef 

vers la réouverture du stade boumezrag lors de la 19e journée 
L’ASO CHLEF  pourrait retrouver son stade
fétiche Mohamed-Boumezrag, dès sa pro-
chaine sortie à domicile qui coïncide avec
la 19e journée du championnat de Ligue 1
de football, a-t-on appris jeudi de la direc-
tion locale de la jeunesse et des sports
(DJS). Fermé pour travaux de rénovation,
le stade Boumezrag est sur le point de rou-
vrir ses portes, vu que le dernier chantier,
lié à la pose d’une nouvelle pelouse syn-
thétique, tire à sa fin, a indiqué la même
source. Du coup, il y a de fortes chances de
voir les Chélifiens, privés de leur jardin
préféré depuis la fin de l’exercice écoulé,
accueillir le MCO, le 10 mars prochain,
dans leur stade, souligne-t-on. Outre la

pose d’une nouvelle pelouse synthétique de
dernière génération, pour laquelle une
enveloppe de 70 millions de dinars a été
mobilisée, selon la DJS, d’autres opéra-
tions de rénovation ont été engagées au
niveau de cette enceinte footballistique. Il
s’agit de la réhabilitation des deux ves-
tiaires, avec la construction de deux autres
nouveaux, tout comme la rénovation de la
tribune officielle. En outre, la pose de
sièges dans la totalité des tribunes du même
stade, dont la capacité d’accueil avoisine
les 15 000 places, sera lancée également au
cours cette année 2023, selon la même
source. La fermeture du stade Mohamed-
Boumezrag s’est répercutée négativement

sur le club local, l’ASO Chlef, contraint de
recevoir à Relizane (100 km de Chlef) ses
adversaires dans le championnat de Ligue
1. Le nouvel entraîneur des Rouge et
Blanc, Abdelkader Amrani, engagé lors de
la trêve hivernale en remplacement de Lya-
mine Bougherara, a insisté, lors de la céré-
monie de son installation dans son nouveau
poste, sur la nécessité de revenir vite au
stade Boumezrag afin de conforter les
chances de l’équipe qui lutte pour son
maintien. Lors du match avancé de la 18e
journée, joué vendredi, l’ASO, qui est allée
imposer le nul (2-2) en déplacement au
Paradou AC, comptait 21 points à son
compteur avec une 12e place provisoire.

LIGUE1
FRANÇAISE/LILLE
OLYMPIQUE
Adam Ounas de retour à
l’entraînement individuel 
L’INTERNATIONAL algérien, Adam
Ounas, blessé depuis le match face à
Troyes il y a un peu plus d’un mois, en
match de Ligue 1 française, a repris l’en-
traînement avec ballon en individuel, a
rapporté, jeudi, le site officiel de son club,
Lille. Ounas, victime d’une lésion muscu-
laire du droit fémoral, au niveau des qua-
driceps, lors du match de LOSC (Lille)
contre Troyes (5-1) dans le cadre de la
19e journée de la Ligue 1 française de
football, était en forme depuis son arrivée
dans le Nord cet été, mais la blessure a
mis un arrêt à son élan. Après des soins
intensifs, l’ancien joueur de Naples était
sur la pelouse du Domaine de Luchin
cette semaine et s’entraînait individuelle-
ment. Son retour à la compétition devrait
être prévu pour le mois de mars. Adam
Ounas (26 ans) qui compte 16 apparitions
cette saison, toutes compétitions confon-
dues, a marqué un but et délivré deux
passes décisives. Il s’est engagé en sep-
tembre dernier avec Lille OSC, pour un
contrat de deux saisons, en provenance de
Naples (Italie). Champion d’Afrique avec
l’Algérie en 2019, Ounas n’a pas été libé-
ré par son club, pour les deux derniers
matchs amicaux disputés par l’équipe
nationale respectivement les 16 et 19
novembre 2022 au stade Miloud-Hadefi
d’Oran et à Malmoë face au Mali (1-1) et
à la Suède (0-2).

ALGÉRIE-NIGER LE 
23 MARS À 22H00 AU
STADE NELSON-
MANDELA DE BARAKI
LE MATCH Algérie-Niger, comptant pour
la troisième journée du groupe F des éli-
minatoires de la Coupe d’Afrique des
Nations CAN 2023, aura lieu le jeudi 23
mars 2023 à 22h00 au stade Nelson-Man-
dela de Baraki, à Alger, a indiqué la Fédé-
ration algérienne de football (FAF) ven-
dredi. Cette rencontre sera officiée par un
quatuor soudanais sous la conduite de
Mahmood Ali Mahmood Ismail, et com-
posé de Mohammed Abdallah Ibrahim
(1er assistant), Omer Hamid Mohamed
Ahmed (2ème assistant), alors que le qua-
trième arbitre est Elsiddig Mohamed
El Treefe. Le commissaire du match est le
tunisien Boussairi Boudjlel. Le match
retour Niger- Algérie aura lieu le lundi 27
mars 2023 dans un lieu et à un horaire qui
eront officialisés ultérieurement, précise
la même source. A l’issue des deux pre-
mières journées des éliminatoires de la
CAN 2023, l’Algérie est en tête du grou-
pe F avec 6 points devant le Niger (2 pts).
La Tanzanie et l’Ouganda ferment la
marche avec un seul point.
=== Tennis/ Tournoi international ITF
Juniors d’Alger : l’Algérienne Badache
s’impose chez les dames
L’Algérienne Maria Badache a remporté
samedi le tournoi international ITF
juniors ‘’J-30’’ organisé au Tennis Club
de Hydra (Alger) en battant par deux sets
à zéro (2-0) la Tunisienne Nadine Abid,
tête de série N1. Tête de série N2,
Badache (504é ITF juniors) a remporté le
premier set (6-1) devant la favorite du
tableau (481é ITF juniors), avant d’assu-
rer la victoire au second set (6-2). Chez
les garçons, la finale oppose le Portugais
Joao Portugal (873 ITF juniors), tête de
série N2 à son compatriote Conçalo Ser-
ras Pereira (non classé). L’Algérie est
représentée par 38 athlètes dont 17 filles à
ce tournoi, inscrit au calendrier de la
Fédération internationale de tennis (ITF).
Le tournoi est organisé par le club Hydra
Amel Chabeb (HAC), sous l’égide de la
Fédération algérienne de tennis (FAT).
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cOupe de LA cAf- uSmA- mARumO gALLAntS (AfSud) : 

les usmistes n’ont pas le 
droit à l’erreur

Très importante cette rencontre, ce soir au stade du 5 juillet, face au leader du groupe pour le compte de la
3e et dernière journée de la phase aller de groupe. En bonne position de dauphin avec 4 points contre 6

pour leurs adversaires du jour, les Algériens doivent gagner pour ne pas se faire lâcher et n’ont donc pas le
droit à l’erreur

Par Rabah Azizi  

la victoire rien que la victoire dans ce som-
met de la poule pour les hommes de Ben-
chikha qui veulent rester sur leur lancée

de leurs deux premières sorties face d’abord
contre les Congolais de Lupopo avec une large
victoire (3-0 à Alger) puis contre les Libyens
d’Al-Akhdar à Benghazi et un match nul (1-1).
Deux bonnes opérations qui leur donnent de la
confiance et un retour gagnant sur la scène afri-
caine prometteur estime le staff technique qui
n’est toutefois pas totalement satisfait du résultat
devant un modeste client libyen contre lequel
son équipe, dira-t-il après-match, avait le match
en mains et pouvait mieux faire. Toutefois, et
avec un poste de dauphin, les coéquipiers d’Ai-
men Mahious, pas sûr de débuter la rencontre, la
nouvelle recrue, le Botswanais Timisang Orebo-
nye serait le mieux placé pour prendre sa place à
la pointe de l’attaque après son premier but pour
sa première participation sous les couleurs de
l’USMA, ont l’occasion dès aujourd’hui de récu-
pérer leur fauteuil de leader. Surtout que les Gal-
lants, qui ont surpris tout le monde en prenant la
tête du classement, devraient les recevoir dès la
semaine prochaine dans une affiche en mesure
de décider du nom du leader définitif bien avant
la fin de l’aller. Le club de Soustara, qui a main-
tenant digéré son élimination en coupe d’Algérie
et pris vraiment goût à la CAF, est décidé à jouer
à fond ses chances en ne perdant pas de points à
domicile pour espérer aller jusqu’au bout de ses
ambitions de remporter un trophée continental

dès cette saison. Un match important mais pas
décisif pour la qualification en quarts mais cela
n’empêche pas les Usmistes de se préparer au
mieux pour éviter de mauvaises surprises pour la
suite du parcours. C’est pourquoi aussi, la
concentration est au maximum dans le vestiaire
algérois où l’on ne parle que de victoire et rien
d’autre avec un groupe dont l’objectif est de
prendre la tête et bien voir venir. Confiants et
concentrés, les Rouge et Noir le sont avec des
joueurs remis sur la bonne voie par un Benchi-
kha rompu aux joutes africaines et le premier à
croire en eux. Un Benchikha malheureusement
agacé par les occasions perdues par ses attaquant
en Libye mais pour qui le précieux point ramené
dans les bagages est déjà une bonne performan-
ce. Qui a aussi une petite idée sur le onze ren-

trant et la tactique pour passer le cap de cette for-
mation sud-africaine à ne pas sous-estimer
même si, curieusement, elle est sous la menace
de la relégation puisqu’elle occupe la peu
envieuse position de lanterne rouge dans son
championnat après 21 journées.  A signaler que
l’autre rencontre de cette poule A, le FC St-Eloi
Lupopo, qui reste sur deux défaites de suite,
espère se relancer à domicile face aux Libyens
d’Al-Akhdar SC, en match prévu au stade de
Ndola (Zambie), le stade de Lubumbashi n’étant
pas homologué par la CAF. R.A

Cette rencontre sera dirigée par trio arbitral
tchadien conduit par Alhadi Allaou Maha-
mat, assisté d’Issa Yaya (1e assistant) et
Bogola Issa (2e assistant).  

ELIMINATOIRES CAN
TOTAENERGIES-
MAROC 2023
La cAf réhabilite la
sélection nationale 23
qui s’apprête à
affronter l’ethiopie
LA CONFÉDÉRATION africaine
de football (CAF) a notifié, ce
vendredi 24 février 2023, à la
Fédération algérienne de football
la décision de disqualification de
la RD Congo suite au recours
introduit par l’instance fédérale
dans le cadre des éliminatoires de
la Coupe d’Afrique des Nations
U23 TotalEnergies, Maroc 2023.
Par conséquent, le dossier étant
soumis à la Commission d’Orga-
nisation des Compétitions des
Jeunes, cette dernière a décidé de
ce qui suit :
• Les 2 équipes éliminées par la
RDC (l’Ethiopie & l’Algérie)
joueront un tour de barrage aller /
retour et le vainqueur jouera
contre le Ghana au 3ème tour.
• Tous les aspects réglementaires
liées aux matchs aller / retour
seront appliquées lors de ce tour
de barrage.
• Les dates de ces 2 matchs seront
les suivantes : Match aller du 8 au
9 mars et match retour du 12 au
13 mars 2023.
• Le premier match se jouera en
Ethiopie (l’équipe éliminée du 1
er tour) et le second match se
jouera en Algérie (l’équipe élimi-
née du 2ème tour)
• Le vainqueur de la rencontre
Ethiopie / Algérie jouera contre le
Ghana dans les dates prévues
pour le 3ème tour des élimina-
toires.

CAN U17
TOTALENERGIES -
ALGÉRIE 2023
m. m. djamel
meRbOut, président
du comité
d’organisation (cOL)
Lors de la réunion statutaire men-
suelle du Bureau fédéral de la
Fédération algérienne de football,
M. Djamel MERBOUT, 2ème
vice-président de la FAF, membre
du BF et président de la Commis-
sion finances, a été désigné en
qualité de Président du Comité
d’organisation (COL) de la CAN
U17 TotalEnergies -Algérie
2023 en remplacement du Dr.
Yacine BENHAMZA.
Dans ce même cadre, le bureau
fédéral a procédé à d’autres dési-
gnations, à savoir :
• M. Hakim MEDDANE, membre
du BF et président de la Commis-
sion technique en qualité de res-
ponsable du site d’Alger.
• M. Hassan AZROUR, Président
de la Ligue Régionale de football
de Constantine en qualité de res-
ponsable du site de Constantine.
• M. Mohamed DOUAS, Prési-
dent de la Ligue de football de la
wilaya d’Annaba en qualité de
responsable du site d’Annaba.
Pour rappel, trois villes ont été
retenues pour accueillir cette
compétition, à savoir Alger et son
stade Nelson MANDELA de
Baraki, Constantine et l’enceinte
du Chahid Hamlaoui et enfin
Annaba avec le 19 mai 1956.
La CAN U17 TotalEnergies –
Algérie 2023 aura lieu du 29 avril
au 19 mai 2023 et réunira 12
sélections, dont l’Algérie.

fARid zemiti, entRAîneuR-AdjOint de L’uSm ALgeR : 

« la victoire est impérative »
L’ENTRAÎNEUR-ADJOINT de l’USM Alger,
Farid Zemiti, a relevé l’importance de s’im-
poser ce soir. « Le match sera important face
au leader du groupe. Nous allons tout faire
pour remporter cette rencontre et s’emparer
de la tête du classement. Les préparatifs se
déroulent dans les meilleures conditions », a
indiqué le N.2 du staff technique de l’USMA,
dans un entretien accordé à la page officielle
Facebook du club algérois. « Nous devons

absolument nous imposer, d’autant qu’on va
se déplacer ensuite à deux reprises, d’où
l’importance de ce match face à Marumo
Gallants », a-t-il ajouté. Interrogé sur l’effec-
tif, l’ancien entraîneur du NA Husseïn-Dey
s’est réjoui de pouvoir disposer de l
‘ensemble des joueurs en vue de cette ren-
contre, face à la lanterne rouge du champion-
nat sud-africain. « Tous les joueurs sont prêts
pour cette rencontre. Les plus en forme

seront alignés dimanche dans l’objectif de
gagner », a-t-il insisté. Enfin, Farid Zemiti
s’attend à un public des grands jours dans
l’enceinte olympique, pour pousser les
joueurs à se surpasser et sortir vainqueurs de
cette affiche entre le leader et son dauphin.
« J’espère qu’on sera à hauteur sur tous les
plans. Nous comptons sur le soutien indéfec-
tible de nos supporters qui, je suis sûr, seront
à la hauteur de l’évènement », a-t-il conclu. 

iL A été bAttu (1-0) vendRedi pAR eL meRReikH 

Cr belouizdad : la défaite qui peut tout changer !
LE CR BELOUIZDAD, l’un des deux repré-
sentants algériens en Ligue des champions
d’Afrique de football, s’est incliné face aux
Soudanais d’Al-Merreikh 1-0 (mi-temps : 1-
0), en match disputé vendredi au stade de
Benghazi (Libye), comptant pour la 3e jour-
née (Gr.D) de la phase de poules. L’unique
but de la partie a été inscrit par le Brésilien
Paulo Sergio sur un penalty discutable (32e).
Il s’agit de la deuxième défaite de rang pour
le Chabab, après celle concédée samedi der-
nier à domicile face aux Tunisiens de l’Espé-
rance de Tunis (0-1). A l’issue de ce revers, le
CRB (3 pts) cède la deuxième place à son
adversaire du jour, Al-Merreikh (4 pts) qui
revient provisoirement à deux longueurs du
leader l’EST, qui recevra samedi les Egyp-
tiens du Zamalek au stade Radès (17h00).
Lors de la 4e journée, prévue les 7 et 8 mars,

le CRB recevra Al-Merreikh, pour le compte
de la 4e journée. Les deux premiers du grou-
pe se qualifient aux quarts de finale.
Le point après Al-Merreikh 
Le point du groupe D de la Ligue des cham-
pions d’Afrique de football, après le match
Al-Merreikh du Soudan - CR Belouizdad 1-0
(mi-temps : 1-0), disputé vendredi au stade
de Benghazi (Libye), comptant pour la 3e
journée de la phase de poules :
Vendredi :
Al-Merreikh (SDN) 1- CR Belouizdad 0
Joué hier (Samedi) en fin de journée :
ES Tunis (TUN) - Zamalek (EGY)  
Classement :         Pts      J
ES Tunis 6 2 
Al-Merreikh 4 3
CR Belouizdad 3 3
Zamalek 1 2

DÉJÀ JOUÉES :
Zamalek - CR Belouizdad     0-1
ES Tunis - Al-Merreikh          1-0
Al-Merreikh - Zamalek          0-0
CR Belouizdad - ES Tunis    0-1
Reste à jouer :
4e journée (7-8 mars 2023) :
CR Belouizdad - Al-Merreikh
Zamalek - ES Tunis
5e journée (17-18 mars 2023) :
Al-Merreikh - ES Tunis
CR Belouizdad - Zamalek
6e et dernière journée (31 mars - 1e avril

2023) :
ES Tunis - CR Belouizdad
Zamalek - Al-Merreikh
NB : les deux premiers se qualifient pour les
quarts de finale.
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Sécurité : Selon les chercheurs
de Group-IB, des

cybercriminels ont réussi à
faire main basse sur plusieurs

dizaines de millions de mots de
passe au cours du premier

semestre 2022 en s'appuyant
sur plusieurs logiciels

malveillants.

d es gangs ciblant des comptesAmazon, PayPal, Steam etautres ont volé plus de 50 mil-lions de mots de passe au cours du seulpremier semestre 2022, ainsi que desinformations bancaires, des donnéesde portefeuilles de cryptomonnaies etd’autres informations sensibles.Détaillée par des chercheurs en cyber-sécurité de la société de cybersécuritéGroup-IB, cette campagne de vol demots de passe est attribuée à 34groupes cybercriminels russophonesdifférents impliqués dans la distribu-tion de programmes malveillants.
2,6 millions de mots de passe 
compromis en FranceLes attaques ont touché des usagersvivant aux Etats-Unis, au Brésil, enInde, en Allemagne ou encore en Indo-nésie. En France, Group-IB compte unpeu plus de 13 000 appareils infectéssur les 10 derniers mois de l’année2021, puis environ 30 000 pour la pre-mière partie de l’année 2022. Ce qui aurait permis, estime l’entrepri-se, de compromettre plus de 2,6 mil-lions de mots de passe en France, leseptième pays le plus ciblé dans cescampagnes.Les cybercriminels, qui se sont appuyéssur les stealers Raccoon et Redline, desmalwares spécialisés dans le vol d’in-formations, auraient infecté plus de

890 000 appareils dans le monde etvolé au total plus de 50 millions demots de passe. Les mots de passe lesplus couramment volés concernent descomptes PayPal, suivis des comptesAmazon, Steam, Roblox et Epic Games.Selon l’entreprise de cybersécurité, desinformations relatives à 103 000 cartesbancaires et à 113 000 portefeuillescryptos ont également été volées. Soitau total, estime Group-IB, un butin sus-ceptible d’être revendu 5,8 millions dedollars sur les forums clandestins.
Des sites usurpant le nom 
d’entreprises connuesPour les chercheurs, ces campagnes devol de mots de passe ont été organiséesdepuis des canaux Telegram. Ils ontainsi identifié 34 groupes de discussionactifs comptant environ 200 membres.Le mode opératoire a été bien observé.Des premiers opérateurs sont chargésde diriger du trafic web vers des sitesusurpant l’identité d’entreprisesconnues, pour convaincre les victimesde télécharger des fichiers mal-veillants.Les cybercriminels intègrent parexemple des liens permettant de télé-charger des malwares dans des cri-tiques de jeux populaires ou dans desloteries sur les médias sociaux. SelonGroup-IB, les cybercriminels s’ap-puient également sur les sites de parta-ge de fichiers et la prise de contrôle demédias sociaux pour disséminer leslogiciels malveillants.Ces derniers, vendus sous forme delocation, abaissent les barrières à l’en-trée de ce type d’escroquerie. « Lesdébutants n’ont pas besoin d’avoir desconnaissances techniques avancées,car le processus est entièrement auto-matisé », remarque dans un article deblog l’équipe Digital Risk Protection deGroup-IB.

Raccoon et RedlineRaccoon stealer est le logiciel mal-veillant le plus utilisé dans ces attaquesvisant les mots de passe. S’il n’est pastrès sophistiqué, il connaît un grandsuccès depuis des années et est généra-lement distribué en utilisant desréseaux botnets pour envoyer descourriels de hameçonnage.Le voleur de mots de passe Redline,disponible depuis 2020, est égalementpopulaire chez les attaquants, car il estbon marché et facile à utiliser. Redlineest habituellement distribué à traversdes messages de hameçonnage grâce àdes pièces jointes malveillantesconçues pour exploiter les vulnérabili-tés non corrigées des applications.Une fois les victimes infectées, les

cybercriminels peuvent avoir accès auxmots de passe, coordonnées bancaires,ou encore aux portefeuilles de crypto-monnaies, etc. Un type de vol très pré-judiciable pour les personnes visées,qui peuvent découvrir trop tard queleurs comptes ont été vidés ou utiliséspour effectuer des achats frauduleux.Pour éviter d’être victime de ces cyber-criminels, les chercheurs de Group-IBrecommandent d’éviter de téléchargerdes logiciels provenant de sources sus-pectes ou inconnues, de ne pas enregis-trer ses mots de passe dans son naviga-teur et d’effacer régulièrement sescookies. L’utilisation de la doubleauthentification rend également pluscomplexe l’accès à un compte.

TECH

Ces groupes cybercriminels
ont siphonné plus de 50 millions 

de mots de passe

cyberattaques : un ver de
crypto-mining vole des
identifiants AWS
SÉCURITÉ : TeamTNT est devenu le pre-
mier botnet de cryptominage à inclure
une fonction qui scanne et vole les iden-
tifiants AWS.
Des chercheurs en sécurité ont découvert
ce qui semble être la première opération
de crypto-mining malveillante à utiliser
une fonctionnalité permettant de voler les
identifiants AWS des serveurs infectés.
Cette nouvelle fonctionnalité de vol de
données a été repérée dans le malware
utilisé par TeamTNT, un groupe de cyber-
criminels qui cible les installations Doc-
ker.

Le groupe TeamTNT
Le groupe est actif depuis le mois d'avril,
selon des recherches publiées plus tôt
cette année par la société de sécurité
Trend Micro. Selon le rapport, TeamTNT
fonctionne en scannant internet pour
trouver les systèmes Docker mal configu-
rés et qui laissent leur API de gestion

exposée sur l'internet sans mot de passe.
Le modus operandi du groupe consiste-
rait à accéder à l'API et à déployer des
serveurs à l'intérieur de l'installation Doc-
ker, qui exécuteraient des DDoS et des
logiciels malveillants de crypto-mining.
Ces tactiques sont similaires à celles de
plusieurs autres groupes cybercriminels.
Mais dans un nouveau rapport publié
hier, la société de sécurité britannique
Cado Security affirme que le gang
TeamTNT a récemment mis à jour son
mode de fonctionnement. 
D'après leurs recherches, en plus des
fonctionnalités d'origine, TeamTNT a
maintenant étendu ses attaques aux ins-
tallations Kubernetes.
TeamTNT dérobe des identifiants AWS
Si le fait d'élargir la base des cibles est
déjà une nouvelle cruciale, les chercheurs
de Cado security insistent sur une autre
nouveauté encore plus importante, à
savoir une nouvelle fonctionnalité qui
analyse les serveurs infectés à la
recherche d'identifiants pour Amazon
Web Services (AWS).
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Sécurité : Les chercheurs en
cybersécurité tirent la sonnette

d'alarme concernant
l'augmentation du nombre de
ransomware. Mais il existe des

techniques pour limiter les
dégâts.

l e nombre de différents ransom-wares a doublé cette année selonune nouvelle étude. Les cybercri-minels cherchent en effet toujours àtirer profit du boom des attaques.Les rançongiciels sont devenus l'un desproblèmes de cybersécurité les plusgraves auxquels le monde est confrontéaujourd'hui. Les cybercriminels pénè-trent dans les réseaux et chiffrent lesfichiers et les serveurs, exigeant le paie-ment d'une rançon — souvent de plu-sieurs millions de dollars et demandéeen bitcoins en échange de la clé dedéchiffrement.Aucun secteur n'est malheureusement àl'abri des attaques, les cybercriminelss'en prenant aux infrastructures cri-tiques et aux hôpitaux. Dans de nom-breux cas, les victimes cèdent et paientla demande de rançon afin de restaurerleur accès.
Des ransomware de plus en plus
variésLe succès de ces ransomwares signifieque les cybercriminels sont de plus enplus nombreux à vouloir leur part dugâteau. Selon un rapport des spécia-listes en cybersécurité de Fortinet, lenombre de différents variants a doublécette année.Une analyse des ransomwares identi-fiés au cours des six premiers mois del'année 2022 a permis de découvrir 10666 variants de ransomwares, contre 5400 au cours du second semestre 2021.

Selon le rapport, l'un des principauxmoteurs de cette explosion est l'essordu ransomware-as-a-service (RaaS).Vendus sur le dark web, ces servicesd'abonnement sont conçus pour per-mettre aux cybercriminels, mêmenovices ou peu qualifiés, de se lancerdans le déploiement de ransomware.Beaucoup sont accompagnés de guidespratiques et d'une assistance fourniepar son auteur. Souvent, les auteurs duransomware récupèrent une part desbénéfices réalisés grâce aux demandesde rançon — et certains ransomwareconnaissent un succès important.
l'affaire contiPar exemple, le rapport décrit en détaille succès du gang de ransomware Conti,qui a débuté en 2020 et a utilisédiverses méthodes pour infiltrer lesréseaux de ses victimes. Ils ont notam-ment employé des courriels d’hameçon-nage et ont exploité des failles de sécu-rité dans les protocoles de bureau à dis-tance (RDP) et d'autres services enligne. Toutefois, en juin de cette année, àla suite d'un incident au cours duquell'historique de discussion interne a été

divulgué, le groupe a apparemment misla clé sous la porte. Mais il est peu pro-bable que les auteurs de Conti aientsimplement pris leur retraite : les per-sonnes qui travaillaient sur le ransom-ware se sont probablement retrouvéesdans d'autres collectifs et ont peut-êtremême usé de leurs compétences pouraider à développer de nouveaux ran-somware. "Les ransomwares, l'exploita-tion et les attaques sur la chaîne logis-tique continueront à faire les gros titresen raison de leur notoriété et de leurnature perturbatrice, il ne faut donc pass'attendre à ce qu'ils disparaissent desitôt", avertit le rapport de Fortinet.L'une des principales raisons du succèsdes ransomwares est le fait que les vic-times pensent qu'elles n'ont pas d'autrechoix que de payer la rançon — ce qui,selon les agences de cybersécurité, nefait qu'encourager de nouvellesattaques. Mais il existe des mesures queles organisations peuvent prendre pouréviter d'être victimes de ransomware.
comment se protéger ?De nombreuses attaques par ransom-ware sont le résultat de cybercriminels

qui trouvent leur point d'entrée dans leréseau par le biais de vulnérabilités noncorrigées. L'installation rapide desmises à jour de sécurité après leurpublication peut contribuer à comblerles failles potentielles dans un réseau.Les cybercriminels se reposent égale-ment sur l'utilisation croissante desservices en ligne, en raison de l'aug-mentation du télétravail. Cela signifieque, s'ils arrivent à voler des identi-fiants et des mots de passe, ils peuventaccéder au réseau comme s'ils étaientun utilisateur légitime.Fournir aux utilisateurs une authentifi-cation multifactorielle (MFA) peut aiderà limiter l'utilisation frauduleused'identifiants. Selon les forces del'ordre, les pirates qui sont bloqués parune authentification double-facteur nese donneront que rarement la peined'aller plus loin.Les entreprises devraient égalementeffectuer des sauvegardes régulières ethors ligne de leurs fichiers. Ainsi, sivous êtes touchés par une attaque deransomware, vous pourrez restaurervotre réseau sans payer les escrocs.
comment l'idO va conduire
la quatrième révolution
industrielle

Technologie : Un moment unique del'histoire a commencé : l'IoT et la qua-trième révolution industrielle se combi-nent pour bouleverser le paysage de lafabrication.La transformation numérique en coursde l'industrie manufacturière a unimpact si spectaculaire qu'elle a été sur-nommée la "quatrième révolutionindustrielle".Cette révolution ne fait que commencer,mais elle modifie déjà le fonctionne-ment des entreprises. Dans la quatriè-me révolution industrielle, le big data,l'analytique (analyse de données) et latechnologie numérique joueront un cer-tain nombre de rôles, allant de l'amélio-ration de l'utilisation de l'énergie à lasécurisation de la fabrication.Steven Martin, directeur numérique deGE Power chez GE, a déclaré : "Je penseque c'est un voyage de mille jours, etnous en sommes au troisième jour.Nous sommes très, très, très tôt dans le

processus. Nous avons à peine effleuréla surface en termes de ce qui peut êtrefait."
Qu'est-ce que la quatrième
révolution industrielle ?Si l'expression "quatrième révolutionindustrielle" est utilisée depuisquelques années, il en existe plusieursdéfinitions. En Allemagne, elle est sou-vent appelée Industrie 4.0, ou Industriedu futur en France.Faisant suite à la troisième révolutionindustrielle, également appelée révolu-tion numérique, la quatrième révolu-tion industrielle propose de nouvellesfaçons d'utiliser la technologie et lesappareils connectés dans les entre-prises et dans la société.Parmi les domaines émergents de laquatrième révolution industrielle figu-rent l'IdO (Internet des Objets), la robo-tique, l'apprentissage automatique, l'in-telligence artificielle (IA), les nanotech-nologies, l'informatique quantique etles biotechnologies.Gillan Taddune, PDG de Banyan Water, adéclaré : "La technologie IoT est la qua-trième révolution industrielle. Au coursdes deux siècles et demi précédents, lesavancées technologiques telles que lafabrication avec des moteurs à vapeuret la production d'énergie nucléaire etélectrique se sont appuyées sur laconsommation massive d'eau. Grâceaux progrès de l'IdO, nous avons désor-

mais la possibilité d'économiser l'eau.Alors que la population mondiale conti-nue de croître, que la demande alimen-taire augmente, que les infrastructuresvieillissent et que le changement clima-tique s'aggrave, la technologie IoT entant que méthode d'optimisation et deconservation des ressources pourraitbien être la chose qui nous sauve tous."Michael Kanellos, porte-parole et ana-lyste pour OSIsoft, a déclaré : "Il s'agitd'utiliser les données comme forcemotrice. La première vague a impliquéla mécanisation et la puissance de lavapeur - nous allions au-delà de ce quel'on pouvait faire avec le travail humainou animal. La deuxième vague a concer-né la production de masse. La troisième : les robots et la mécanisa-tion." "La différence entre la troisième et laquatrième peut être difficile à saisir.Considérez la troisième générationcomme la robotique de base. Desmachines ont été développées poursouder avec précision  les premiersrobots sont entrés en service en 1962 --et des systèmes SCADA et autres ordi-nateurs ont été utilisés pour contrôleret surveiller les processus. Dans la qua-trième vague, nous ajoutons descouches d'efficacité et d'intelligencepar-dessus. Au cours de cette quatrièmevague, un robot de soudage seracapable de vous dire, ou de dire à un

autre robot, qu'il a des problèmes et deles résoudre", a déclaré M. Kanellos.Tom Schiller, PDG et fondateur de Faci-lityConneX, a déclaré qu'il voyait la qua-trième révolution industrielle comme"une nouvelle ère dans laquelle l'avan-cement technologique et l'incorpora-tion de l'IoT/IIoT (Industrial Internet ofThings), la technologie du cloud etl'augmentation de la collecte, du traite-ment et de l'utilisation des donnéesdeviennent plus courants pour un cer-tain nombre d'industries. Pour la première fois, nous sommes enmesure de communiquer et de com-prendre ces technologies et les donnéesqu'elles fournissent."
Que signifie réellement l'ido ?Selon M. Kanellos, "l'IdO est en fait lacollision de deux mondes technolo-giques, l'OT et l'IT, soit OperationnalTechnology et Information Technologie.Dans la plupart des entreprises indus-trielles, ils ont existé en tant que dépar-tements séparés et semi-autonomes. Ilsont chacun leurs fournisseurs préférés(SAP, Microsoft pour l'IT ; OSIsoft,Emerson, Rockwell pour l'OT), leurspréoccupations (efficacité pour l'IT ;incidents pour l'OT) et des objectifs dif-férents (réduction des coûts pour l'IT ;réduction des temps d'arrêt pour l'OT).Ils ne se parlent pas beaucoup et, quandils le font, ils se détestent souvent. Maismaintenant, ils sont obligés de le faire."

Les ransomwares pullulent 
toujours. Voici comment vous
en protéger
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C es incidents se sont tous deuxproduits à l’aéroport de Roissy-Charles-de-Gaulle entre lesmois de novembre et décembre. Lasemaine du 12 décembre, une desfemmes est ainsi montée à bord du volDL221, direction Salt Lake City, auxÉtats-Unis, sans carte d’embarquementni pièces d'identité. La sécurité française laisserait-elle doncà désirer? Après avoir réussi à bernerl’entièreté de l’aéroport de CDG, ce sontles Américains qui se sont aperçus de lasupercherie: la voyageuse clandestinene figurait pas sur la liste des passagers.Une situation que la compagnie aérien-ne américaine, Delta Airlines, a ferme-ment condamné. “Une enquête est encours, en collaboration avec les autori-tés françaises et américaines”, a-t-elledéclaré à BFMTV. “Un incident commecelui-ci est inacceptable et noussommes déterminés à assurer la plusgrande sûreté et sécurité de nosemployés et de nos clients, car rien n’est

plus important.” “Il s’agit d’incidentstrès isolés”, a rassuré, de son côté, leGroupe ADP.
Pas la première foisToujours selon BFMTV, ce n’est pas lapremière fois qu’une personne arrive àtromper les contrôles de sécurité del’aéroport de Roissy. Un scénario simi-laire s’est déroulé le 5 novembre, alorsqu'une femme russe s’engouffrait dansun vol d’Air France, à destination deLondres.Néanmoins, l’autrice des faits n’a pasréussi à duper l’entièreté de l’équipagede l’avion. Leurs soupçons ont étééveillés suite au comportement étrangeadopté par la Russe. Une stratégie quin’a pas eu l’effet escompté: lorsque sonbillet et pièces d’identité lui ont étédemandés, la femme a prétendu êtresourde et muette. Après vérification, l’équipage s’estrendu compte qu’elle ne figurait pas surla liste des passagers.

Elle sera par la suite prise en charge parla police aux frontières (PAF). Elle auraitpar ailleurs formulé une demande d’asi-le politique, selon des informations rap-portées à BFMTV, qui aurait finalementété rejetée.
le groupe ADP a porté plainte“Nous sommes en lien avec les compa-gnies concernées et les autorités del’État. Une enquête est en cours et nousavons porté plainte pour ces deux inci-dents”, a ajouté le Groupe ADP à BFMTV.Mais comment ont-elles réussi à passerentre les mailles du filet?Selon le Groupe ADP, les deux femmesse seraient bien fait “contrôler auxPostes d’Inspection Filtrage”, soit lespostes permettant de contrôler les per-sonnes et bagages à main, “ce qui per-met de garantir la sûreté de tous les pas-sagers”. Le groupe a assuré tout mettreen œuvre “afin que ces incidents nepuissent se reproduire”.

La combinaison spatialede Neil Armstrong a étéfaite par un fabriquantde lingerie !

le 20 JuilleT 1969, quand NeilArmstrong a mis le pied pour lapremière fois sur la Lune, il étaitvêtu d’une combinaison spatialesur mesure. C’est le modèle A7L quia coûté à l’époque 100 000 dollars(plus de 670 000 dollars aujour-d’hui).Le créateur de ce modèle n’étaitautre que Playtex (InternationalLatex Corporation), une célèbreentreprise de lingerie américaine,qui a relevé un défi difficile : fabri-quer une combinaison capable defournir un environnement pressu-risé à l’astronaute et de résister àdes températures extrêmes (pou-vant atteindre au maximum 123°Cet au minimum -233°C) tout enconservant suffisamment de sou-plesse et de mobilité pour que l’as-tronaute puisse remplir ses taches.Playtex a pu envoyer ses nouveauxvêtements sur la lune, puisque lescouturiers et les ingénieurs de cefabriquant de sous-vêtements ontréussi à créer une combinaisonspatiale sans faille.
La pollution de l’air tueplus de trois millions depersonnes par an !

Selon une nouvelle étudepubliée dans la revue Nature, lapollution de l’air engendre environ3,3 millions de décès prématuréspar an partout dans le monde etprincipalement en Asie.Les particules fines qui polluentl’air et qui sont de moins de 0,0025millimètres de diamètre ont été liésà des effets néfastes sur la santé àlong terme. Les émissions provenant de laconsommation d’énergie dans lesecteur résidentiel ont le plusgrand impact sur la mortalité pré-maturée dans le monde en provo-quant environ 1 million de décèspar an, principalement en Chine eten Inde.Dans la plupart des États-Unis etdans quelques autres pays, lesémissions provenant du trafic etdes centrales de combustion de fos-siles sont les plus grandes sourcesde pollution de l’air, tandis qu’àl’est des USA, en Europe, en Coréeet au Japon, c’est l’agriculture quiest la première cause de l’émissionde particules polluantes.

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

“Un incident comme celui-ci est inacceptable.” Nos confrères de BFMTV rapportent aujourd'hui une
histoire invraisemblable dans les colonnes du média français: en effet, deux femmes ont réussi à

monter à bord d’avions d’Air France et de Delta Airlines sans... billet ni pièces d'identité. Une question
se pose alors: comment ont-elles réussi à berner le personnel de l’aéroport et passer outre les

contrôles de sécurité?

Brèves INSOLITES

Deux femmes arrivent à monter à
bord de deux avions sans... carte
d’embarquement ni piècesd’identité

LE SAVIEZ VOUS J Indépendant

Survol de nuit autorisépour le Père Noël par lemaire d’une villemitoyenne de l’aéroport deNantes
en loiRe-ATlAnTiQue, le maire deSaint-Aignan de Grand-Lieu, quiaccueille sur son territoire une partie de

l’aéroport de Nantes, a pris un arrêtéexceptionnel. Il autorise le survol de l’es-pace aérien de sa commune dans la nuitdu 24 au 25 décembre 2022. Peu impor-te l’heure.  La question se posait pour lePère Noël depuis l’interdiction du survolde nuit de la région nantaise : commentfaire sa tournée sans enfreindre lesrègles de l’aviation civile ? À la différen-ce de certaines compagnies aériennes
qui se moquent allègrement du couvre-feu de minuit à 6 h du matin, le PèreNoël, pourtant moins bruyant, voulaitrester dans la légalité.
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nouvelles découvertes SUR LE "GLACIER DE L'APOCALyPSE"FONT FROID DANS LE DOS
la disparition du glacier

Thwaites causerait des dégâts
importants sur le niveau des

mers et dévasterait des communautés
entières. Sous l'effet du réchauffement
climatique, cet immense bloc de glace,
situé à l'ouest de l'Antarctique, se dis-
sout rapidement et de manière inat-
tendue, selon deux études publiées
mercredi 15 février dans la revue
scientifique nature, rapporte cnn.
De la taille de la grande-Bretagne, "le 
glacier de l'Apocalypse" a reculé d'un
kilomètre par an depuis la fin des
années 1990. Avec ses 120 km de
large, ses 600 km de long et ses 3 m de
profondeur, il est considéré comme
l'une des  plateformes glaciaires les
plus importantes. Selon une enquête
menée par des scientifiques britan-
niques et américains, sa fonte provo-
querait une élévation de près d'un
demi mètre de la surface des mers.

Des fissures profondes
membres de l'international Thwaites
glacier collaboration, ces chercheurs
se sont rendus sur le glacier en 2019
afin d'étudier sa dynamique de fonte
et la structure de la glace. grâce à une
foreuse, ils ont pu percer un trou de
près de 600 m de profondeur. 
les résultats sont nuancés. Sous la 
plateforme de glace, la fonte s'avère
moins importante que prévu.
or, une des principales inquiétudes se
situe autour des formations "en 
escalier". 
Des fissures profondes ont été 
constatées dans la glace, 
provoquant des chutes de blocs dans
l'océan. À lui seul, Thwaites déverse
des milliards de tonnes de glace dans
les eaux, contribuant à 4 % de 
l'élévation annuelle du niveau de 
la mer.

L'importance de l'Antarctique
Au-delà du "glacier de l'apocalypse",
l'Antarctique représente une réserve
d'eau douce capitale pour la planète,
de l'ordre de 90 %. 
interrogé par ouest-France, le 
directeur de recherche au cnRS, gaël
Durant, a indiqué que le retrait total
des glaciers de l'Antarctique "repré-
senterait une élévation de la mer de
60 m", soit la plus grande masse, loin
devant la calotte du groenland (7 m)
et les glaciers de montagne (40 cm).
Selon lui, le recul des glaciers doit per-
mettre d'"apprendre à composer avec
cette incertitude" et de se "préparer
aux changements".

Un “monde caché”
découvert sous la glace 

de l’Antarctique
DeS cheRcheuRS néo-zélandais ont
découvert un écosystème composé 

de minuscules créatures niché 
à plusieurs centaines de mètres sous
la glace de l'Antarctique.c'est “un
secret bien gardé” qu'ont mis à jour
des scientifiques néo-zélandais, rap-
porte le journal britannique The guar-
dian, le lundi 6 juin.  Des chercheurs 
ont découvert un 
écosystème niché 
à500 mètres sous 
la glace, à des 
centaines de 
kilomètres du 
bord de la barrière 
de Ross, la plus 
grande barrière 
de glace l’Antarc- 
tique.Alors qu'ils procédaient à des
forages dans le but d'étudier le rôle
qu’un estuaire pouvait jouer dans la
fonte des glaces, des scientifiques du
national institute of water and Atmos-
pherics et de l’institute of geological
and nuclear Sciences ont vu “leur
caméra être envahie par des amphi-
podes, de petites créatures de la
même lignée que les homards, les
crabes et les mites”.

Une cathédrale de glace
les créatures qui mesurent environ
5 mm ont été découvertes “dans une
caverne en forme de cathédrale haute
de plusieurs centaines de mètres”
sous l’Antarctique. 
un monde où vivent “des essaims de
petites créatures ressemblant à des
crevettes”. 
l'antarctique abrite un gigantesque
réseau souterrain de lacs et de
rivières sub-glaciaires. ces vastes
étendues d'eau présentes en nombre
sous la calotte de glace antarctique
sont traversées par de légers cou-
rants qui permettraient à la vie de se
développer.  

un écosystème unique qui n'a pour
l'instant jamais été étudié, car ces
poches sont isolées sous terre depuis
des millions d'années.

Des éléments d'observation pour 
des années
“Réussir à observer et échantillonner
cette rivière, c’est comme être le pre-
mier à entrer dans un monde caché”,
explique huw horgan, géophysicien et
glaciologue à l’université Te herenga
waka victoria de wellington. Des ins-

truments laissés sur place “devraient
fournir des éléments d’observation
pour les années à venir”, précise le
chercheur. “nous suivrons le débit, la
température et la pression de l’eau
toutes les deux minutes ce qui nous
permettra de nous faire une idée pré-
cise du comportement du fleuve et son
interaction avec l’océan et la calotte
glaciaire”, a-t-il conclu.

Plus de 400 lacs découverts sous 
l'Antarctique
on dénombre à l’heure actuelle pas
moins de 400 lacs, rivières et grottes
découverts sous la calotte glaciaire de
l’Antarctique. 
Avant cette découverte, la question se
posait de savoir si ce réseau souter-
rain pouvait abriter des formes de vie.
en février 2021, une étude publiée
dans la revue Sciences Advances sug-
gérait ainsi que les lacs souterrains du
pôle Sud pourraient être plus hospita-
liers qu'on ne le pensait, ce qui leur
permettrait d'accueillir davantage de
vie microbienne ou animale.

en AnTARcTiQue, l'immenSe glAcieR
ThwAiTeS  A Reculé De 14 km DePuiS TRoiS
DécennieS.  Son eFFonDRemenT 
engenDReRAiT une  élévATion De PluS D'un
Demi mèTRe Du niveAu De lA meR.
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Gastro, grippe, bronchiolite,bronchite, "simple" rhume...Les virus sont particulièrementagressifs en hiver. Transmis par lesgouttelettes de la toux, des éternue-ments ou par contact avec les mainsd'une personne ou un objet contaminé,ils nous mettent à plat en quelquesjours. Les maux de tête apparaissent,une sensation de refroidissement, unefatigue anormale... Et nous voilà chaos !Mais il est possible d'échapper à tout çaen connaissant les gestes et habitudes"barrières". 11 conseils pour éviter detomber malade.
1. Se laver les mains régulièrementSe laver les mains régulièrement dans lajournée peut diminuer de 30% la fré-quence des infections respiratoires etdigestives. 
► Laver les mains au savon et à l'eauchaude pendant 30 secondes, sansoublier les zones entre les doigts.Séchez-les de préférence avec un papierabsorbant, à usage unique.
► Les laver avant de cuisiner, de semettre à table, après être allé aux toi-lettes, avant et après s'être occupé debébé, après chaque sortie à l'extérieur,après avoir pris les transports en com-mun, après avoir rendu visite à une per-sonne malade.
► Les solutions hydro-alcooliques sontà utiliser en dépannage (elles désinfec-tent mais n'enlèvent pas les saletés desmains). Eviter les poignées de mains etbises pour dire "bonjour" !Lavage des mains anti virus : quand,durée, comment faire ?Se laver les mains plusieurs fois par jourest un geste barrière essentiel pourréduire la transmission des virus etlimiter les infections (grippe, gastro,covid...). Comment le faire efficacement? A quelle fréquence ? Combien detemps ? Technique.2.Manger équilibréEn hiver, le besoin énergétique est plusimportant en raison du froid et ducontact plus intense avec les micro-organismes. Pour le combler, il ne fautpas manger davantage mais mieuxrépartir ses calories dans la journée. LeDr Jean-Paul Curtay, médecin spécialiséen nutrithérapie préconise :
►Un petit-déjeuner complet avec desprotéines et des glucides lents (floconsde quinoa agrémentés de puréed'amandes et d'une salade de fruits).
► Un déjeuner équilibré entre les glu-cides et les protéines (un poisson gras(saumon, sardine) pas trop cuit utilespour ses oméga 3 et qui donnera beau-coup d'énergie).
► Un dîner léger avec une dominanteglucidique : une soupe riz-lentilles,accompagnée de légumes et d'un œuf.

3.Miser sur les plantes en remèdesLa phytothérapie constitue en complé-ment une solution intéressante pour sti-muler les défenses immunitaires. Alorstestez des tisanes antiseptiques ! Thymet romarin ont par exemple des vertusanti-infectieuses. La cannelle, a égale-ment des propriétés anti bactérienneset anti virales. Dans son livre "Se soi-gner toute l'année au naturel" (Prat édi-tions), le Dr Jean-Christophe Charriélivre une recette de tisane à base de can-nelle : "Mettez 1 bâton ou 1 cuillère àcafé de cannelle dans une grande tassed'eau froide, portez à ébullition, laissezfrémir 5 minutes et éteignez le feu pourlaisser infuser encore 10 minutes. Vouspouvez y ajouter des fleurs ou desfeuilles pour compléter la tisane. Filtrezet buvez".4. Se laver le nez en préventionTous les hivers, vous attrapez un rhume,qui dégénère en bronchite avec antibio-tiques à la clé ? Des remèdes préventifspeuvent stopper l'infection. "Dès quevous avez le nez encombré, pensez à lenettoyer à l'aide de sérum physiolo-gique. L'infection ne s'étendra pas aularynx ou aux bronches" conseille le DrEric de Boysson, ORL. "En cas de mal degorge, tentez d'abord de vous soigneravec du miel ou des sirops homéopa-thiques. Si ces symptômes ne passentpas au bout de 4 à 5 jours et en cas defièvre, consultez un médecin.Evitez les refroidissements en vous cou-vrant bien avant de sortir. Portez uneécharpe, et surtout un bonnet car lecorps perd une grande partie de sa cha-leur par le cuir chevelu".5. Stimuler le système immunitaireEn hiver, on peut booster son immunitévia l'alimentation. "Le magnésium étantessentiel pour transformer les caloriesen énergie, mettez-le au menu (eauxminéralisées, légumes verts, noisettes,amandes, soja...)" préconise le Dr Jean-Paul Curtay, médecin spécialisé ennutrithérapie. "En cas de petit creux,prenez un ou deux carreaux de chocolatnoir (plus de 74% de cacao). Toutcomme le thé vert, il contient des poly-phénols qui protègent les globulesblancs et inhibent la croissance de nom-breux virus. Préférez les glucides lents(légumes secs, les céréales semi-com-plètes, le pain aux céréales, le riz, lespâtes) aux glucides rapides. Évitez lesaliments riches en graisses saturées(beurre, viandes rouges) et préférez lespoissons riches en oméga 3 (saumon,

sardines, maquereaux...)" ajoute l'ex-pert.Les aliments qui boostent le systèmeimmunitaireQuand certaines personnes attrapent lemoindre virus ambiant, d'autres sem-blent résister à toutes les épidémies sai-sonnières. La plus ou moins grande sus-ceptibilité aux infections virales et bac-tériennes tient à la qualité de notre sys-tème immunitaire, et ce n'est pas unefatalité ! Liste des aliments pour ne pastomber malade.6.Des huiles essentielles pour assainirl'air intérieurLes atmosphères confinées dont l'air esttrop chaud et trop sec irritent lesmuqueuses respiratoires et favorisentles infections. Aérez quotidiennementles pièces pendant 20 minutes chaquematin. En plus, utilisez des huiles essen-tielles pour assainir et purifier l'atmo-sphère. Au contraire des désodorisants,qui ne font que camoufler les mauvaisesodeurs, elles nettoient des virus et bac-téries. L'eucalyptus est par exemple unpuissant antiseptique des voies ORLcomme le romarin, la lavande ou encorele thym. Il suffit d'en verser quelquesgouttes dans une coupelle d'eau poséesur un radiateur ou de les diffuser unbrumisateur (à éviter cependant dansles chambres de nourrissons).Eucalyptus : bienfaits, sinusite, asthme,dangersL'eucalyptus est un arbre originaired'Australie dont il existe plus de 600espèces. Parmi elles se trouve notam-ment les Eucalyptus globulus, Eucalyp-tus radiata et Eucalyptus citriodora.Aujourd'hui, ces espèces sont cultivéesaussi bien en Asie qu'en Europe. CélineBercion, naturopathe et nutrithérapeu-te, nous explique ses bienfaits.7. Penser aux gestes d'hygiène de baseRampes, poignées de portes... Noussommes toute la journée en contactavec des germes infectieux. En adoptantdes habitudes simples, on peut à la foisse protéger et protéger les autres de lagastro-entérite, de la grippe, des salmo-nelles, etc. "Ne vous mouchez jamaisdans un mouchoir déjà utilisé, vous ris-queriez de vous réinfecter (et lavez-vous les mains après l'avoir jeté). Pen-sez à rabattre le couvercle des toilettesavant de tirer la chasse d'eau, pour nepas pulvériser des germes fécaux à tra-vers toute la pièce. Désinfectez quoti-diennement votre téléphone portable,qui est un nid à microbes, à l'aide d'unelingette antibactérienne".

8.Tousser dans un mouchoir ou le pli ducoudeLorsque l'un de nos proches est enrhu-mé ou tousse, il est souvent difficile dene pas attraper ses microbes. Pourtant,des règles simples limitent la contami-nation :
► Évitez de partager vos affaires, enparticulier votre serviette de bain.
► Si vous toussez, faites-le dans unmouchoir que vous jetez après plutôtque dans vos mains (les microbes dépo-sés sur la main peuvent se transmettre àd'autres personnes, en se serrant lamain ou en touchant un objet). Autreoption : tousser (ou éternuer) dans le plidu coude.
► Pour désinfecter les surfaces, utilisezde l'eau de Javel ou un détergeant clas-sique, l'important étant de les frottervigoureusement.9.Chasser l'humidité de la maisonUn logement humide peut véritable-ment dégrader votre santé, en favori-sant l'apparition de maladies respira-toires. Car c'est grâce à l'humidité queles bactéries et champignons prolifè-rent. Alors mieux vaut s'occuper dessoucis de fuites, d'infiltration et d'isola-tion dès qu'ils apparaissent. Il existeaussi des déshumidificateurs ou "absor-beurs d'humidité" qui peuvent aider enattendant. "Vous pouvez égalementlimiter la formation d'humidité dans lamaison ou l'appartement en ouvrantsimplement une fenêtre lorsque le lave-linge ou le lave-vaisselle fonctionnent". 10. Penser à la luminothérapiePerte de vitalité, troubles du sommeil,tristesse... En hiver, tout le monde peutêtre touché par une "déprime saisonniè-re". Si le mécanisme exact de ces épi-sodes est mal connu, on sait toutefoisque la baisse de luminosité est en cause.Alors, pour retrouver le moral avant lesbeaux jours, il existe des solutions. "Ilest prouvé que l'état dépressif affaiblitle système immunitaire. Traiter cettephase est donc capital pour résister auxautres maux de l'hiver. Pour réguler cestroubles de l'humeur, les cures delumière, ou luminothérapie, ont faitleurs preuves. 11. Prendre les bons compléments alimentairesCertains compléments alimentairespeuvent renforcer les défenses immuni-taires, dans des cas bien précis et avecl'avis d'un médecin. "Le magnésium estutile pour résister aux infections.Comme l'alimentation n'en apporte pastoujours assez, on peut se supplémenters'il y a une carence. La vitamine D, indispensable à debonnes défenses anti-infectieuses,chute l'hiver. Après un dosage sanguin,le médecin peut en prescrire. Les pro-biotiques contribuent à de meilleuresdéfenses et peuvent se prendre à l'en-trée de l'hiver, après une gastro ou untraitement aux antibiotiques. Parmi lesautres compléments qui peuvent fairel'objet d'une cure l'hiver ; les vitaminesE et B6, le zinc et la propolis" 

BIEN-ÊTRE

Nez qui coule, mal de gorge,
toux, gastro-

entérite, grippe, rhume...
Vous voulez multiplier vos
chances d'échapper aux
vilains virus de l'hiver ? 

Voici 11 conseils pratiques 
à appliquer sans attendre !

11 conseils pour ne pas Tombermalade en hiver

Bien-êTRe



TELÉVISION 23le jeune indépendant # 7524 du Dimanche 26 Février 2023

télévision
PROGRAMME DU JOUR 

Cinéma - Film fantastique 2018
Ant-Man et La Guêpe

Magazine de société
Zone interdite

Cinéma - Comédie
2018, France, Belgique
L'école est finie

Cinéma - Film fantastique
2008, Etats-Unis
Twilight, chapitre 1 : fascination

Série humoristique 2023, France
Off

Cinéma - Film policier
2012, France
Associés contre le crime...

Cinéma - Comédie 2019 France
La lutte des classes

Rugby : Top 14 Saison 2022
Clermont-Auvergne / Toulon

Cinéma - Drame
1991, Etats-Unis, Grande-Bretagne
Thelma et Louise

Cinéma - Comédie dramatique
Aline

Cinéma - Comédie 2022, France
Champagne !

Série judiciaire
2019, France
Munch 
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21 h 19

21 h 00

21 h 05

21 h 25

23 h 00

la chaine 21h00

Série dramatique 2023, Etats-Unis
Saison 2 Épisode 1/2
Your Honor
En tentant de s'en prendre à un membre de la
famille Baxter, Eugene Jones abat par accident
Adam Desiato. Le jeune homme est recherché
dans toute la ville par le clan des Desire et par les
hommes de main du gang Baxter. Après ses
aveux à l'inspecteur Costello, Michael est placé
en détention. Il reçoit la visite d'Olivia Delmont,
substitut du procureur de Louisiane. Elle tente de
le convaincre de l'aider à mettre un terme à 
l'organisation criminelle mise en place par les
Baxter.

Série musicale 2022, Grande-Bretagne
Saison 1 Épisode 5/6
Mood 
Sasha et Carly quittent l'Angleterre pour se
rendre dans une somptueuse villa dans le Golf
Persique. Elles doivent y retrouver deux autres
artistes pour assurer l'animation de soirées 
huppées.
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Alger 15° 9°
Oran 15° 9°
Constantine 15° 4°
Ouargla 22° 13°

Maximales Minimales
N° 7524 — DIMANCHE 26 FÉVRIER 2023

HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:31 12:42 15:52 18:20 19:44

O U A R G L A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:42 12:52 16:06 18:34 19:53

C H L E F
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:57 13:08 16:18 18:46 20:09

M O S T A G A N E M
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

06:01 13:12 16:23 18:51 20:14

O R A N
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c ha

06:05 13:15 16:27 18:55 20:17

C O N S T A N T I N E
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:35 12:46 15:57 18:25 19:48

A L G E R
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:50 13:01 16:12 18:40 20:02

Adoptée par le parti com-
muniste chinois en
2013, –célébrée chaque
20 février– et qualifiée

par le président Xi Jinping de
«projet du siècle», l’initiative de
la ceinture de la route vise à créer
de nouveaux comptoirs transna-
tionaux, tous liés à la Chine ados-
sés à une vision politique basée
sur l’équité, le partage du savoir
et l’accès au développement.
Projet central dans la stratégie
économique de l’Empire du
Milieu, l’ICR brasse, à ce jour,
pas moins de 68 pays à travers le
monde dans trois continents :
Asie, Afrique et Europe, il
regroupe 4.4 milliards de per-
sonnes et représente 40% du pro-
duit intérieur brut (PIB) mondial.
C’est dire l’importance de la nou-
velle route de la soie pour l’affir-
mation de la Chine comme puis-
sance normative et pacifique,
tournée vers un partenariat huma-
nisé, à savoir qui tient compte de
la dimension humaine au dépend
du seul profit.
Puissant outil du soft power chi-
nois, l’ICR part du postulat éco-
nomique avec ses variantes des
infrastructures, de l’énergie, de
l’emploi et de la formation, mais
le soubassement philosophique
est très important, car il fait la dif-
férence entre ce projet et les stra-
tégies occidentales passées et pré-
sentes qui mettent l’accent sur
l’exploitation, la prédation et la
rapine.
A contrario, le projet chinois se
distingue par un détachement des
postulats occidentaux, un décou-
plage entre l’économique et le
politique loin de toute condition-
nalité telle que pratiquée par l’Eu-

rope ou les Etats-Unis.
Ainsi, pour établir un partenariat
gagnant-gagnant, il est plus judi-
cieux de laisser loin les condi-
tions politiques de démocratie ou
de gouvernance. Cette politique
de non-ingérence dans les affaires
intérieures des Etats a permis à la
Chine de conclure jusqu’au 14
février 2023, la Chine a signé plus
de 200 documents de coopération
dans le cadre de l’ICR avec 151
pays et 32 organisations interna-
tionales.
Pour Pékin, s’agit d’accroître ses
exportations, d’écouler sa pro-
duction et de trouver de nouveaux
marchés pour ses entreprises de
bâtiments et de travaux publics, la
Chine étant en surcapacité indus-
trielle. Autre objectif écono-

mique, la création de ces trajec-
toires de l’ICR répond également
à un besoin de diversification et
de sécurisation de ses approvi-
sionnements énergétiques.
L’Asie centrale représente pour la
Chine un intérêt majeur afin de se
libérer de sa dépendance énergé-
tique vis-à-vis des pays du Golfe
et de la Russie. Les routes conti-
nentales et maritimes sont dou-
blées par un système complexe de
pipelines qui permettra à la Chine
de garantir le transport du pétrole
et du gaz. 
On le voit, la Chine entend ins-
taurer une ère de profit mutuel à
l’échelle mondiale en proposant,
grâce à des investissements éco-
nomiques conséquents et à la
croissance des échanges, un nou-

veau modèle inclusif entre Etats.
Ce modèle serait appelé à se sub-
stituer à ce que Pékin qualifie de
mondialisation économique dys-
fonctionnelle, c’est-à-dire, la
mondialisation actuelle avec ses
postulats occidentaux.
L’Afrique, partie prenante de
l’Initiative «la Ceinture et la
Route» n’est plus à la marge du
développement et des échanges
commerciaux internationaux. Elle
n’est également plus cette poubel-
le où les puissances européennes
avaient l’habitude de faire
échouer leurs déchets. Déjà sur
les plans politique et militaire,
une sorte de rupture africaine de
la tutelle historique de la França-
frique est en marche dans de
nombreux pays notamment, le
Mali, le Burkina Faso et la Cen-
trafrique. Un appel à de nouveau
acteurs-partenaires tels que la
Russie et la Chine est de plus en
plus pressant.
Pékin devient ainsi un partenaire
incontournable, indispensable et
vital pour amorcer la deuxième
décade du nouveau millénaire.
C’est ce qui a donné lieu à l’émer-
gence de pays pivots en Afrique
grâce au partenariat avec la Chine
à l’image de l’Ethiopie dont la
croissance économique a servi
d’exemple dans le continent.
L’Algérie s’inscrit pleinement
dans cette dynamique. Alger a
rejoint l’initiative chinoise de
l’ICR en 2018, et en mars 2022,
les deux pays ont annoncé qu’ils
étaient parvenus à un consensus
sur le «plan exécutif pour la
construction conjointe de l’initia-
tive, qui sera signé dans les
meilleurs délais».
En chiffres, les exportations de la

Chine à destination de l’Algérie
ont totalisé environ 76 milliards
de dollars de 2010 à fin 2020.
Le 08 novembre dernier, le minis-
tère algérien des Affaires étran-
gères a publié un communiqué
conjoint entre le ministre Ramta-
ne Lamamra et son homologue
chinois Wang Yi, annonçant la
signature du «deuxième plan
quinquennal de coopération stra-
tégique globale entre l’Algérie et
la Chine pour les années 2022-
2026».
Le plan vise à «continuer à inten-
sifier la communication et la
coopération entre les deux pays
dans tous les domaines, y compris
l’économie, le commerce, l’éner-
gie, l’agriculture, la science et la
technologie, l’espace, la santé et
la communication humaine et cul-
turelle, ainsi que la promotion du
jumelage entre les stratégies de
développement de l’Algérie et de
la Chine».
L’amitié et la coopération algéro-
chinoise verra se concrétiser au
moins trois grands projets structu-
rants : le Port Centre de Hamda-
nia, le pôle industriel de phos-
phates à l’Est du pays et le projet
de mines de fer à Ghara Djebilet à
Tindouf. En plus de l’utilisation
des infrastructures algériennes
déjà existantes : la transsaharien-
ne, l’autoroute Est-Ouest ainsi
que le port de Djen Djen.
Ces projets en Algérie rensei-
gnent sur la particularité de l’ICR
voulue par Pékin qui est celle de
soutenir le développement de ses
partenaires pour les rendre éli-
gibles à un rôle prépondérant au
sein d’un monde multilatérale.

Kamel Mansari

LA ceintuRe et LA ROute

le Cœur du multilatéral
et du GaGnant-GaGnant

Mégaprojet du XXIe siècle, l’Initiative de la Ceinture et la Route (ICR), nom moderne de la mythique Route de la Soie, entend lier la Chine
aux grands pôles industriels et commerciaux, en développant les infrastructures de base et les territoires par lesquels cette route traverse

terres et contrées. Un changement de paradigme qui renseigne sur les postulats mis en avant par Pékin : partenariat mutuellement
bénéfique, gagnant-gagnant et respect des systèmes politiques, sociaux et symboliques des peuples des pays et de leur souveraineté.


